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RÉCIT DE YANN BENOIT ET HERVÉ TANQUERELLE 
DESSIN DE HERVÉ TANQUERELLE 


" L'utopie ça réduit à la cuisson, 
c'est pourquoi il en faut énormément au départ." 
Gébeé 
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ON A BEAU DIRE, LA « RÉVOLUTION » 
DE 68 AVAIT SECOUË LA SOCIÉTÉ FRANÇAISE. 


DES IDÉES NOUVELLES APPARURENT 
ET DE NOMBREUSES EXPÉRIENCES 
EN DÉCOULERENT. 


LE MOUVEMENT COMMUNAUTAIRE 
EN FUT UNE, ET SA MANIÈRE ASSEZ RADICALE 

DE VOULOIR FONDER UNE « SOCIÉTÉ NOUVELLE » 
A SUSCITÉ DE NOMBREUX FANTASMES 

ET FAIT COULER BEAUCOUP D'ENCRE 

DANS LES ANNÉES 70. MAIS CONTRAIREMENT 
AUX IDÉES REÇUES, CHAQUE COMMUNAUTÉ 
VIVAIT CETTE EXPÉRIENCE À SA FAÇON. 


CE LIVRE RACONTE L'HISTOIRE DE L'UNE 
D'ENTRE ELLES, À TRAVERS LE REGARD 

ET LE VÉCU D'UN DE SES MEMBRES. 

C'EST LE RÉCIT D'UNE AVENTURE PERSONNELLE 
AU SEIN D'UNE AVENTURE COLLECTIVE. 

IL POURRAIT DONC Y AVOIR AUTANT DE REGARDS 
DIFFÉRENTS QUE DE PARTICIPANTS. 


MAIS SI L'ON SE REPLACE À CETTE ÉPOQUE, 
CHACUN, À SA MANIÈRE, PENSAIT SANS DOUTE 
VIVRE UNE SEULE ET MÊME HISTOIRE. 


LES AUTEURS 





À tous ceux qui ont participé à cette aventure, 
de près comme de loin. 

À mes parents. 

À Nolwenn, Luna, Zéphir et Salomé. 


Herve. 


À Pierric, Thomas et Chantal. 


Yann. 
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Domi m'a tout he alors 
logiquement, on ne dexfait pas 
| = TN\ avoir de proèmes La 

SN Enfo, normalement . 









Le trac imporbant, C'es de ne pas faire 
une heure d'enbrebien pour se rendre 
| compte aufinal que tien n'a 22 enregiské! 

on ON | }Ca, c'est 
vraiment les } 
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Entretiens. Première partie. 


| / Bon alors... On est en 4368. Explique:moi ur. 
peu d'où Yous Venez, Loi et Loute ba bande 

A COPains Qui allez Créer Une Commuraute 

A à dons les ohnées %. D e . 
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LT clef “mai 68" Eu 4aS Parhicié. activement, 





( te d'ailleurs ? 





En fait, Eu 46 raison, C'eSE Vraiment en 68 que les choses 
Ge Sont enclenchees. 

On ébait une bande de copains un peu décalés mais dans 
une période asser Facile, celle des trente glorieuses. 


Qui, ju oi participé 
\ _ackivement! 





bous étudiants, Sav£ deux ou trois qui travaillaient déja . Je me 


| La Donc, Loi tu verais d’ 
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+. milieu s: 
ls bossaient, ils avaient de l'argent. ge gun ni 
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Comple Cement bourgeois. 






Une bourgeoisie avec des biens 
| des maisons et des acquis, mais 
qui na plus les moyens de senrichir 
Une bourgeoisie qui VIvait sur 565 
acquis mais qui n'en avait Plus 
les Moyens. TR 


Grande bourgeois, mais 
un qeu décadente 
auand même. 





Donc, a début, Lous les milieux 


Pendort toute na jeunesse, \'ai entendu: " 
jee, j à Calenda: "On est étaient représentés! 


fauchés, , On ect fauchés qu me. rappelle de Ma 
mére qui allait faire des courses avec un vieux 
Vélo qu mardi ek qui Grait sur tout 














Qui, moi ek ma famille, on était 







pour faire | un peu atypiques même comme | 
bouffer la Famille * ENT | bo unqeo is . Les autres Venaienk 
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majoritairement de milieux 


ouvriers ou d'emplougs. 









Moi, j'avais compris que ce milieu bourgeois ne "me 
correspondait pas. Je ne voulais absolumen£ pas devenir 
un bourgeois. ce 
Je. cherchais 
surtout 

à en 
sofbir, 
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Je me rappelle d'une anecdote dork tu m'aai 
parle: de \a difficulté que Eu avais eu d'êkre 
servi à kable par une gamine du coin où vous 
allies, En Vacances, alors même que celle-u 
Skaik une petite camarade de jeux. 





"Personnellement , Ça a êté mon | 
premier 
es Les premières éruptions de la réalité, 
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Oui, tu ne te rebrouvais pas 
dans & monde-la : 





À u ovaiE une Fêlure, Quelque 
chose qui n'allait pas, J'ai 
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| Voila. Complètement. Te cherchais 
ça eE je ne Voulais absolument pas | 
{ êkre bourgeois .?lus tard, quond un | 

Copain me disaik:'"Toi, Lies Lm bouraois] 
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Cela veut dire que tu l'admeltais 
hais . s 





(Se ne l'odmettais absolument pas! 
Je ve Voulais pas être bourgeois.  < 
C'était & qu'il ne fallait pas tre. 
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Et à pete is cal Pouf Loi, ce aui comptait, 
ébkaik de briser les Fronkières Sociales, 
La lutke des MR | classes, non? 
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La, Eu Vas un peu Vite. 
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f C'est pour Ça, qu'a part 
deux ou Efois personnes, 1 
ek même si nous Venions 
de milieux différents nous | 
| ékions tous à l'Université. 









Une époque où 11 était 
| Sûr que le Fils aufait une 

meilleure situation Sociale 
| que son pere. 


f Comme je ke l'ai déja | 
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(as va papa! 
Chuis haut! 
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ff On était sûrement un peu spéciaux dans notre démorche.T j enovait 
pas Mal en Socio, par exemple. On avait plein de codes. On était déj en 
tugkure forcément, mais c'ébait une rupture ou niveau des habits , dela 
açon d être. Un pou prove’, mais comme tout post-adoleseent envers le systeme 

Quelques 

Codes 


du qroue. 






La quiare séche. pour chanter 

Vrassens ! Ferré / be rÜin dr 
et puis: Solex de pcéference 
pour La Campagne, etc. 





y PT Non, je crois qu'on avait pas 
Conscience de Ca parce que 
_ ppstement, nous riovions pas 
de pression économique, de 
pression de Frit. La provocation 
féelle est Venue plus Yard. 
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Mais Vous oi de bonnes raisons de provoque 
à \'épo ue, non ? La france vivait encore à 
l'heure de l'apès-queve, Loat au niveau 

| des mœurs que de l'éducation. Ça Gaisait pas | 
mal de faisons d' être 'provocateurs" ? 
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{Mais Sur la Sexualité la culture. 
Vous ne Vous rendiez pas compte que | 
_e'était archaïque bout ça? 
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[À l'époque, on était bien. 
SN {On rigolaik, on provoquait 
7 VAS Un peu. On dit se pro- | 
1 ANS, mener à la Compogne. 
11Z À jouait de La quitare 
#7 On écutait des 
| À 11) Chansons . C'était 
| V , deux ans avant 68. 
CN ZT? 


} On ne Voulait rien | 
chanaex! 
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À peu près. On n'avait | 
aucune, idée de ce 




























Qu'on allait découvrir PR: 
après. On ebnit pas | AS Re y 


politise, De gauche, 

bien sur, mais Sans plus 
d'idées pour changer 
les choses. 
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du monde! 
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" La encore Eu Vas un 
peu Vile , mais C'est 
Ù vrai ! Une journee 

n Seulement. 





: Donc, Vous vous êtes rebrouves 
| dans “les aeoles du pouvoir 
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de FT | fasciste ? 
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On occupait Les amphis à Nantes. On a su que Mesmer (ministre des Armées) 
aux morts, ours des 50-Otages, le lendemain] 
ne actions. 
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On etait a quofantaine à: se € pointer Mais es elice palad out préu. 
de manifesker,. On s'est vetrouwés illico 


Le, commissariat . Ridicule ! 


On à même pas eu Le Lemps 
dans des "paniers à Salade , direction 





Du Coup, la- bas, lg nous ont Fichés (ce qui était illégal d'ailleurs), puis 
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/ Le discoufs Sérieux des pros de la révolution y ÇA NOUS Enieait taste) 
Ce ont Les Situatiomistes qui avaient démarré Le mouvement ds 
Les Éncs eX ils n'y allaient pas avec le dos de La. cuillère, 












[Les chiens de qaroke du | 
Capitalisme eb l'en passe, | 


(Le cadavre Ventripolent | 
de la Culture. 


Il faut pendre 
les pakrans à un 
| oc de boucher, 















nya quand meme Coujours ou un côte ludique. Je me Goiiens Loir des ” 
| nuks entières dans la fac, où on jouait aux barricades dons Lin omphi 288 
On | eat tres Libres. 0 F ns JR 
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Le P _— NS ) | EE | 

Lui AUSSI, MON: pus ee bouragois, 68 a presque etre 

de Sa De" S ue, por 
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[50 avais honke, bien sûr Surtout qu'il 


Cu ovait un æ Mmes profs qu digait E mêm : 


père. C'était " niténdt Klawon’ 
| sien C lost ee Fapiqe pourquor . 
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( [En Fait, à l'époque, la remise en cause \ 
l [ de bout, c'était bres important, Du 
|? coup, owait pris l'exemple du Klayon. 
La théorie, c'ébait que quand bout le. 
monde klaxonnaik, onu prélait plus 
vraiment attention, alors qu'une fois 
interdik, Le moindre coup de Klaxon 
Lu tent omniprésent, Enfin,en gros, 
age ° uopes- vous)” Lund 


“ 4 D en Cause” 
\ sn 4 
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ékaik plus interessant ek plus débendu pour moi 
lorsque cerbains isituationnistes” venaient discuter avec 
M Le teamarade klaxon'a la maison. 
















Le développement même ! 
de la société de classes 
jusqu’à l’organisation 
spectaculaire de la non-vie 
mène donc le projet 
révolutionnaire à devenir 
visiblement ÉE 
ce qu’il était déjà es 
essentiellement. | _! À 
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Ce qui à té formidable à cebte 
époque, c'est que l'on discutait | 
partout, bout Le temps, Qui camarade, | 

non camarade. Là, du coup, onu ékait | | 






teellkement. 
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[73 avais trouvé une porte de \ oui, enfin Eu l'as XYOui CU 46 MaiSo Nu je w ExiS hais 

| Sortie énotme à mon malaise. L onalyse plus Cora que dans le "on. 3e ne perx Le 

eme Suis dit: "Te peux exister | Le” je peux exister. | Voir que maintenant. À l'époque, 

| Sur le moment, Célait] c'était forcément collectif 
a 














Bien sur. Parce quon u croyait réellement 
|: fala révolution! on s'est dit: Ça yest, c'est | 
©; ) bn,on Va changer Le monde. Ce nest pas 
| por hasard si jes gens disaient "la révolution 
LU 4 de CR" En plus ça bougeait Un peu partout 
D GA dans le monde. On pensait que ça ferait 
tache d'huile et que vien ne pourrait 
ST arrêter Le mouvement. 


Bons s'artébe.. Le constat est 
plutôt amer poñce que ça N'a pas 
/ vraiment fonckionné Comme 
Nous le vouliez. 
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[Vous pensies pouvoir changer Le monde, | Ÿ our nous, à l’ époque, la révolution da 
| mais Finolement C'ébab plus complique |! 68 à été complètement récupérée et | 

que pievu’ Alors, qu'est-ce que Vous faites ?) | Erohie par l'ailiance du parti Communisle 
er) _ebde la droite. [Ra ox | 















Les vrais révolutionnaires (lesqauchises) (51 4 avait une culkure très marxiste à 
madisbes , Skrokskiskes), quionk dil: | |cebte époque-la. La di devait ek ne 
I ni nr ol ouvait passer pe por la classe ouvriere. 
choses de l'intérieur", | | PO ÿe op por 
[ On va changer “ ° | ; 7 À [fous les étudiants étaient À plat Ventre 
et qui Saab allés travailler à l'usine. LL devant les ouvriers. feut-être que cela a 
ds - À | accentué parce que. j'étais bourgecis, 
[n'empêche aue- | 7 
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fe Crois qu on pensait cincerement les 
aider à 3e libérer. 
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Engin, il y avait les qens Comme nous, déçus | 


€t puis il y a eu Œ@ux qu | æ 
mais ne Sachant pas Comment rebondir. 


Sont entrés dans Le rang eb gont 
retournés à la fac, sans rien bouger. 





, ‘ 
Ù Las 
Lu ne 


{ Les enfants, La 
fecteation 
À est Yermineel | 






















Mo) BY 


| nr de de ue 


Ti u a aussi Ceux qui comme mon | f Oui. C'est lonatemps apres quand tu mas piqué 
re Ont portieipé à C8 + À | ma Fille ekque j'ai ren coté bon père, que. j'a 
pe A ok eue Compris ce que Voulaik dire 68 pour lui. Parce qu'il } 
e\a |U | OU C \ 7 | 
sert sociaux gface AUX DE pie explique. 73 7, 2 L'ASAR 
accords de Grenelle. Pen LCR AY Le NOTES 
L'idéolaaie, à mon ais, xd r: 
1 s'on Coutait Ti n'était É 
pas \a-dedans. TI etait | / 
dans le concret,  \ En 
diff eTemmert. 
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LIT TI Faut aussi se rappeler 

A qu'en 68, on Se baltait 
_ conbre La Société de 
ConSommokion, qui était 
LS DA data En is c'etait 


C'était l'accès à Une vie 
meilleure tout gimplement. 
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\ kout de suite 1 
à Jui Lo 
4 )) 


C'est Là que ton pôre m'a =", 
quil à eu 204 d'ougnen- 


TT il, ; totion oface OUX accord. 
CO =, jus 7) à pouVaiE accéder àce. 
$= j'avais 
NOTE oépuis 
| l'enfance: 
Salle cle Dains, | 
n 7 Voiture, 
: — EEL., 


Oui, je ne pense ças que on père 
était là- dedans. 
rOC de pouvoir 
(#)\. <| Consommer 


LL N 





































À 
AE À À) 


AUGHENT NTiON | 
GALAÏRES! 


30 ans apres avec 
Luiy que j'ai Vu LE 
décalage. Dé calage 
énorme: 
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6 " ces Lrois Categories ? Loi 
ex la bande )Vous étiez donc 
dans \a browième? 


AI of6, \ ustement,nous étions extrêmement 
déçus parce que nous étions pas assez 
mililonts pour aller dans les usines hi 
| FT pour aller a la fac 
ju) Comme gi rien ne 
D " JA s'était passé. On | 
N. ( avait d'aubres 
envies. 




















EE On avait ja 
he = | à o achete une vebie 
es Re à | Maison à la 
Campagne. On çe 
fetrouvait le 
\Week-End pour 
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- Vous ovies déja Formé un petit monde? + | 4 LAS 147 


- Oui, on ovait un pebit monde à part. Mais ea n'était pas qu'une bande de jeunes, 













Nous nous Sommes retrouvés ovec des gens plus Ôgés qui Composaient des chanson 
On ovait une chorale el nous Formions dejà Un groupe À par. 
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r. 
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ek ©3 mous avait complétement bousculés. 


: dr #7 | 
PORTA er FA, 


LL. 
ds 
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[On nu pensait pas du Lout. Én fait y Ÿ 
après GB, Nous Sommes TeVends Vers Les 


Comment est venue \' i dée de se dise 
On Ya faire quelque chose à vous 
qui nous ressemble, dans quoi on 
la se felrouver Fo. et qui ) à la 









Vous apriez pu, 
ÉAA rolerent, enter] fl 
| d \ dans le rang? ur 
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| Oui. M ” pere, à cekte, époaue-la avait un boulo 
 morhat bien. Au lieu de garder l'argent et d'en profiter tout 
Seul, Il a vouln, éviderment après 68, Le partager. Donc, il à NN 
embauche, deux, Ksois y ouotre ) PUIS SX PeTSonnes de notre ofoupe. Re = sn à 
Moi, j'ai commencé à Lfavailler 1 , aussi. de 0 © 
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F C'est lui qui a commencé à Faite des propositions concrèkes.T| 
voulait appliquer l'aukbogestion boules les idées de 68. C'est resté plus une 
| belle idée. qu'un véritable projek, Cor tout \e monde ne trovaillait pas à 
100 7. loin de là! die 
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Est-ce que Eu Le rappelles, 
Concrètement, le {our Où Vous 
vous êtes dit: «On va Faire 4 
une Communale ss ? d 










On &kait de plus en plus abkires Por (a campagne. On devait Se dire ou'\ gefoit 


bien de transférer l'atelier à \a campagne, eb de chercher des maisons autour. 
© Moi au Leu de chercher des maisons individuelles, on cherduit des maigons à 
deux ou Erois couples Fais On fe pensait pas du bout l'Communauté 


] 





[ATELIER [Z 
CERGRAPHIE | 





f On commençait seulement à en entendre parler. PA" 

On savaik Voguemert que pas mal de gens, apres 68, ZIK 

| ébaient partis dans le Sud, en Ariège où dans les ?.0*, 

nobanment des copains poches. Mois Ga r'ébait pas (TN 
Forcémerk, en communaute. Llg parkaïent pour la >> | 
Campagne, pour une aulse Vie, Nous, t'est en 1] 
Cherchant une maison à plusieurs que nous 
Sommes kombés sur Le lieu. TEA 

| C'est pour ga que je dis toujours que c'est 28 Ze À 7 
[le lieu qui a fait la Commaiauté et pas ) TZ Z F2) A #) 
[les idées. Sa découterte à tk bosuulé CT 7, 26 
_ek à provoque ke démarage de bit. 751$" d 
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?y rénées Or ientales. 
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Attends, La, je be raconte 
parce que Ga m'a oujours 
, fasciné. 


D 0 n \ous Erouves | 
lelieu. On est en 
février +2. 
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Donc, un ee On part à à La redesche de maisons, On ne Érouvait pas \ 
ec où _ che un er On redemande, __ ! 
Le LES AE { a « re. Or Allez done à la 
ue SERRE SE ed Bodin y 
s d' batiments, 
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Nous Commes oMés Voir. Je men rappellerai Loujaurs. C'était le Soir, ue 
allée de chênes. Nous Sommes tombés Sur un rue Completement mogique . 











Tune arosse minoberie, un moulin, dés Maisons ,On à eu une impression 
de Volumes Completement fous et la, On s'est dit: 
: Volumes € 
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c'est berible! On 
Peut vivre à 30 ou JE 
Lo la -dedans | À Au moins oui! 
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| Oui. Ce que je veux 
dise Par là, c'est Que 
C'était, pouf vous, La. 
Conerékisation d'une- 
[utopie qui germail en 


out etait possible. 
Vous entries dans 
l'utogie de plain-pied, 


Yon ? 


Dh non). Pour nous, 
Ge n'était absolument 4 | 
pos de l'utopie. 4! 
__C'ébait une évidence.) | 


















On s'est dik: "Là, on ct bon” 


Voilà. On &kait partis chercher Une 
AEr sentent, j'ai sévelé Brigitte. sf 


maison eb d'un Gup, le lieu, parce 
au‘l était énorme, a engendre l'idee 

de communauté. La du coup, ça y @st 
Clebak Concret.Un ne SoVait pas bien 
parce que r'ébait le soir on n'avait 

| pas boul bi£n Vu C'était un Peu 

| déafingue | Ma C'était énocme 


ss, 3 L- 






& ji ça J est,on Peut Carre À 
nn auelque chose ON Va pouvoir 
| vivæ tous Ensemble maintenant] 








d'accord mais 
Chuë! y'a \a 
p’Lite qui dort. À 
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a to Oui. Des Le lendemain ” ni l Ce n'était pas cher Car \ 
Nous vez donc Bus: | | est fevends, on a is des | cela faisait Ad ons que ÿ! 


à achetes Le lieu. pholos, OO" ed F renseignés Si |  C'ékait on Vente. 
| PAP On CS ES os D nid 
| D 


Assez sn 1 yaeu | des qens aisonubles quin ont pas Suivi mas les 
autres ont éte tout de STI paflant S, 


F On était en it. der de tout ça esk revenu 68. Changer le monde... 
Tout a ête relié à ce moment la, on allaië pouvoir oair eb 


mettre en pratique Tout Ce qu'on avait Pensé faire en GS. 


, Re | TT 
TRES 









Los deux, mon Cabikaine) 





ÿ Vous olliez poor 
mn N chañger votre vie, 
L A ou le monde ?} 





















Oui. Tl ét devenu Complètement 
_palpabk, et à postir de ce momerk-là 

bout s'est NN MIS en forme. 
AA Les idées étaient | 
Le © | latentes etonawit 


/ ANR enfin La possibilité 


Donc, il y avait réellement } 
Lg, Un projet de \ie, 
D À un proget social. 
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; Dars ce lieu, l : aYoit un hangar 
parfait pour \a serigra pe, des 
=  M&SONs Pour habiker.. | 


four kravailler quoi? 
| La Sérigraphie? 
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Derrière. la vieille 


minoterie : hargos | 
pour a Séngraplut (a grande miunotene 


| Rex. 
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M, el Ce. LP) à 
# Re 
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TES AN 
LL NN TN 
un et Kris hectares de Lerre. Le Era men, l'agriculture, L 
(Tout ce dont on ait, La vie. Simple, des ehases Véaies pas de Ÿ 
ZT Consommotion. Comme les Copains qui étaient partis dans le: 

Suo élever des moutons. 


| “7. | sn | | | 
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Mais Convnent CZ 3- vous f Comme on êbait pas d accocd avec 
= monde, les Systèmes politiques, il n'y avait 


PA qü'ün mougn de chanopr 
J; "rh les chose, c'était, 
de montrer 
l'exemple. 








Cul 1), ‘à 






On allat démontrer qu'on pouvait travailler sans Pabton qu'on pouvait 
culkVer \a terre POUY GukVenir à nos besoms. On ébait sure qu'on pouvait, 


vivre autrement. 





Kous \es Se 
s''aimeront et 
en Communauté, 


tous s'installeronk. 


Étoit Surs 
de ça! 
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7) En, je crois v'actuellemenc,on se- 
( posemit plus de auesbions. Eten 
parlant déja Cest Sur Mais aussi, Sur 

La Gaisabiliké même d'an projek poreil. | 
FA e] CYo\S au ma génération est plus 
nique, 
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on, on va parler du concret moinikenant. De la Communaut£. 
Cent . êtes, -\ous installés dans œ lieu ? Ti fallait 
sans doute @, aménager tout ça ? —— 


ETC 











| y a Ds maisons. Ést-ce qu'il  \ 
avait possibilite d'y Vivre but de 


pe a Commence à S ofaaniser, et on a Vu 
? @ qui etait habitabie de suite et oaune, 
l'était pas. MEN D 
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PETIT ÉTAT DES LiEUX DE LA "MINOTERIE BOPIN” EN 1942 


Le, moulin 








c'est la 
premiere minolerie. 
Elle est accolée 
a moulin, Sa 
charpente esten 
«tie constituge 
des “perches' 
des ailes du moulin. 
Elk comportait | 
on étage seulement. 


La nouvelle 
minoterie: 

Sur brois étages 
C'était la réputée 
minokrig Bodin'. 

(evolution 
mduskrielle ayant 
condamné celte | 
activité, les bâtiment | 
Furent en Vente 
peadant 
plusieurs 

années. 


minotesie “2 
(Collée !:°}:. 
à la | 
Vieille 
minoterie ) * 


Cloche 


j Pelite maison Vial aranse 
Peh | 





+ @ex cherie . 
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Ouais, mais faudra réparer le toit 


} On pourfait 
mettre We 
Cheminée 
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 vachemenk de 
) W'avax quand 
même : On s'y 
Connaft Pas 4 


L apprendre. Cest | 
No pas sorcier! 
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faudra faire" 
| ce MIRE: 











C'etait pour faire 
passer les tuyaux 
em pichkoin.. 
| Pour le Lié. 









rt Faut EE 
7 fefaire \es EH: 
lanchers et Ÿ 
F mettre un escalier | 
parce que Les 
trayges L c'est 7 
dangereux. pi / 
04 
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| ( Au premier, la 
Salle Commune, 
ebten DAS ns, 
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.L Ce qui serait bien, c'est de Faire Courir une balustrade enloois tout | 









: (1 long des deux minokeries, avec un escalier * chaque bout. « 
7 {ça couperait le Lâkiment eE ça le vendrœk moins imposant. p/ 7” 
L 4 DRE ! Hs À ER 
| à L ie ne 1 ” | ss 







| Bon,Là, gas de doote 
nt , On lait l'atelier 
Sérigraphie. 
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Mais y a UNE | TT | 
so #. ; 
cheminee. 


æ| 
Le 
ss." SN PL 
| # 


4 _ 


/'Qn la garde ek on s'en Sert pour les bébes! Des canards, des poulets.) 
\» ek des cochons | PE PORN nr 

vès cons | 
To sais élever 
cs Cochons, Loi? 
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chambre de la pekile dans 
{l'ancienne forcheriel 7 





serait Super 
comme 
maison, 
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Notre Lt enkre Les ctalles 
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à encore du val : (Attends Las pas 


















| à DA ci. Fe kout Vu. Viens Les marches ” 
?  W'op pourries, 6 





\à haut” ; 











# Queh}) C'est afand. 
|outes ces tetres autour : 












OMoiT “ chèvres et 
\ (aire du fromage comme 


ks copains des fo! 
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À Nous avie quel êge à _ Entre 20 et 95 ans environ, ek déjà } 
peu pts , APRES quelques enfants dont A chérie. 


a L'ART 
CARE 
N\) CAN : ) ) 


RSS 


CAT ON 
\\ : dl ( 
” 7 | \ ge PE } | 






‘hf Complètement. Non 
SN seulement on s'en 
AV = foutait, mais onnen 











us Vous en Foukies ? }. 
27 TA dons \a cour, chercher 
(VU l'eou au puits, pour nous, 

(* 5 J/ # 
C'ebait le teve | FH. 





Liyovaik un te Le. 
“bou -SCouts allumés ” non ! se 
Ça devait ere Le pied? F . 
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Gépargs | On n'était pas du tout 
dons l'idéologie communautaire de 
l'époque , qui ébait assez radicale : 
pas de Couples établis, tout lemonce } 

Couche ensemble. 





/X Vous habities ensemble ou sépares ? 





















TT or RC RE 






Oui, ça C'ébait plutot le modele américain. 
… Nflouer Power” ek compagnie. Vous n'ébiez pas 4 
trop raachés à ça? … 













Tan. On était des apns 
On voulait vivre en comm 
| ensemble et se aroquer aù “hokik”| 
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Les bruits qu'on entendait (à -dessus nous ) 
faisaient Eres mal ek €a nous emmerdaik. 
Noëre ro c'etait pas de __7— 
 —1's'éciater C'ebat pas y 















( fas Crop voire pas du ut. One sait pas Lrop 
» ce que cela von de. On ve > Corail même 


(Peut-être certains. Mais on état putdt Brassens, An LS Fe JET 
| On était un gen singords sg ai CN NX 












f_ Rinaards, je ne sais pas, | CVous be plus \ nest as ns 
mais fock'wroll, sûrement pas!  J dans une set 

à AE EE à "chanson francaise 
sad + où Folk., 

















C'est important de vesituer ça, \ 
Cor, souvent, on à Comme image des 
| Communautés, Le côté déjanté, 
, Sex, drugs and rock'n'roll: Cela } LA 
it, il y en avait sûfement / x A1 27 

en Froncef, PL: 













Bien sûr. La plupart, c'était Ça. Pour moi, c'est Sans doute ).. 








une des vaigons de leur échec, Ça s'est cassé la queule D 
… à " extrèemement Vite. + L L k 
d LS - | | .. | st s } } "3 ) “4 L ' ÿ 

e pou 5" ? A, "u / SE Ù 
OS d 6 hi 4 or D» | | \ rs 
Ls À s j \ d: ; L ,? jf # À | | | ° 1 14 & 
DL ) ss NY P 419 | | 
ST" «à \ ' ! | | #\ | _# 
HORL 4 | "ff Elles étaient Souvent Fondées | 
,* os } d | ÿ à Î 'p ; } | Sur la notion de plaisir Sans | 
Sd Ù CA \, À : entres, Sans tabous, C'est plus 
: den 1 6 As, dur de Kenir, malheureusement. 
< ) S ee | 
4, D ss Alors que vous ,le plaisir. 
LA \ ss \y | e | | | | D ”,, 
î . v à ÿ a, SL" vw L U  —— Lu à ra 
| - à Ÿ | \ a, k LR LL” dE \ Nous 
À : à \ \t + Re ". : L Le ‘ ‘ ; ., ., 
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f C'etait pas non plus austère \ 
_ Nous n'ékiez pas des moines 


TA ébait refusé. Tnconsciemment, bien sûr.) 















Non,mais {e révèle qu'on avait un rôle a ermplir. \ 
Les oukres communautés, c'était. — 






Non maïs bgautoup, quand même. ÉE de 
Kouke Caçon, La perception du mouvement 
Communautaire, à l'époque, c'ebait : 
| Los gens coudhent tous ensemble, Les 

enGonts ,on sait pas à qui c'est”, ebc. 






Ou: AA partie. La droque, C'etait pos obligé mais beaucoup vivaient comme ca 


| C'est pour ça qu'en général, ils portaient dans des régions complètement 

| abandonnées. C'ébait en Ariège, dans les Po. Tls Gaisaient un peu Ce 
Qu'ils Voulaient, kuVois. Tis ne faisaient pas Forcement abtention aux Voisins. 
Aloys aquenous, deja, on est res dans le con et on avait un but politique 
précis. 


vrai, Ça. l'est 
À Communaut 















M ARC F4 






NN 






LE a [$ j “D : | 
F7 #4 fl LS : 
3 Cal 5 : PL sf F " ér 1 À à 
ÉD & ; F. Ë # 
; ' { : 
# Ca # r C Lx 
SE # " ; j : LA .e 
Ci 4 F Le : # L 
“HE s i 
nl 5 F + Se F L 
5 g AE ! 
KL. L F1 
as. E ni 
3 
Fe u w” : u { 
A æ C $ F 
ï % Re "*e: 
2 e æ Pr : ra = L 
" A 4 ; L 
cs LI == F Es & :. 
; 1 1 à L s 
\ . el : 
" L 4 ADN À c 
u ï * =. 1 


# fl CE : ë r #] cé 
; ré lc # » 
“. | 
1 4 





KR à LAS USED \tefil ter th 
MEN Ne USA ANS LE PRO U RC U, 
€ Ge RE \\ * VA a Ÿ Ai { * à — 4 x + | 
“à es N CN n° \ VA LS wa , La 4 \ * * ké CR à A à 
| me. K & Na te a . Mu: \ «" VA { X 4 , 1 — 


| % é . Au L K M . 
RL SEE NS A EEE ER CES 


55 





Vous en connaissies d'autres des communautés qui étaient 
plus proches de Vous, où pas ? 


On en a Cou après, mais en Belaique. 
On avait des felakions avec Une qui 
xait un peu dans totfe domaine. 















_Siku veux les autres Commosautes, LS 

c'ékoit Vfoiment une vuoture complète avec 

la Sociéte, Lu vois? Alors que nous, 
On «ae fecherchait pas ça. On 

7 allait montrer à la sotiète 
Comment il Eallaik vivre. | 

A À C'était pas du bout 

M La mène chose 






fa 
ra a 
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Ben, comme | n'y avait que deux 
maisons habilables, on a tou 
réparé au Fur et à mesure. 













Vous Oves MS \a main a La pâte. | 4 en OVOit qu S'y Connaissaient plus 
que d'aukres, je SUppose. Eau . 
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F 
Mit 
VF +0 
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En d pa | 
ae ra 
tn 





AE 7? > “ 


NT 





TL) u en OVait quand même Un ou deux qui S'y connaissaient un peb, mais 
ce qù'on faisait était trés approximatif. Pourtant, c'ébait pas un 


\ 


probleme. 
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La communauté Fut bientôt une \faie fuche \aborieuse, 
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| Lrrrer 
ns à om 


MN 


GALLALEZET yes 
= 


"y 
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xl fallut apprendre 1 






( Laissez reposer.) 





f Ensuite, Versez en plie, 


le plâtre dans la gache. Combien de Cemps'? 





59 


EL après plusieurs essais. CZ 
._ CE comment onle pose | 
Maintenant? ,— 


c est os Aro mais est ji! 


[Et Solide }) 
à 
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“Rebit à petit, bout devenait plus 4 Grâce aux copains qui Sy connaissaient) 
| Simple. | a 4 M UT au à 


A 






Hi 
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la 
LA 
= a 





TRI, 


bonne Vobnt£ 


Êz 


=. 










, à la 


le monde 


en me 4 s ‘2 


vs © 


* sie Ar Tee = _— | 
... = 









Déjà, on mangait dans la Salle Commune. 
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it à s'installer dans les maisons. 


É 
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ut 8 Les ayands Cravaux 


Lt 


fan continuant les petit 
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à | “pl 
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DR US PE 
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Six mois assez dençes \ 
| pour pouvoir loger 
out Le monde dar | 
deg Conditions pas À 

NO Éerribles. + 


| Ça œ pris Combien 


(de temps, les travaux? 

















PT \ 


{Avec des onfants on bas à0e, en plus.” 


Oui, mais je Ce Ferai dire que C'es 
pour ça que La chérie est 
pont ‘ fécisbante! 





» 














Oui. Et q'elle |, 
a la phobie 






refaire des trucs par des artisans 
du coin, 115 étaignt tous vliég 
en quatre en voont bout ce qu'on 
 avæY construit. Tout était de 
Lraviole maïs cela henous y 
a pas empêchés de vivre } 
_ dedans, 













fC 3e \oudrais cefaire le port Sur Le nombte de gersomes pour la 4e année. 







Bin, Sais, EAN = 
/ c'était assez W£ 
Cluctuarts 7. fe 
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/ TL u avait ceux, Comme moi et Criaitte, qu s: habilerent tout de suite, durant N 
Les travaax, eX ceux qui venaient pour Eiler un coup de main les week-ends. 
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Oui, c'est Vrai. Di 
| Ovait mes 3 frères 
7, (ek 2 de mes 3 Sœurs, 
je \a derniére ébont trop 
ù 7 LR 










T1 ÿ à un truc impoctant que tu n'as fas dit, 
C'est que parmi Vous, il y avait tes (rères et Sœurs! 











OC Re 
SX Ÿ /X, 





AR SVWIZ \ Ke « 
! \N_ ANR ES 
Éhéhé Gi en quelque Sofle. )\ 











Dis donc, avec kon pere derrière kout ca, 
c'était pas un peu une "Moia’votre 
— truc, là”? mg 










Se 


se 











Xe Va x | 
KO X N° 4 
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out à l'heure, Eu m'as parlé d'une année lun peu folle”, sans vgales, 
justement. C'ébait une année de Construction, de Vrai retour à la. terre. 
On s'amuse ,ÿnais on a un projet Commun. On est dedors . one réfléchit fos. 
Pourtant, je Suppose que Vous Vois éles posé La question de. l'argent’, des 
mouens FNONCIETS, pme e _ — . 







 Oui.On a tekape un hangar pour pouvoir | 

[continuer la sérigraphie, TI fallait bout de 

Suite une activité économique, On avait un 

| projet politique auquel Le travail était lié. 
Malgré Les apparences, le Vravail était 

Vraiment impor tant. 
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La sérigraphie d'accord, mais pour Vivre ,Vous avez décidé Lrék vite. } \ 
d'avoir des animaux , de cultiver La terre, non ? | PCA 
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Th Sais, je CYois bien | 
° qu'au début ,on 
7 27 élit persuades que 

2 Sur rois hectares avec des bêtes, 
Le des legumes, une petite activite éco- 
{ nomique, Ga suffirait largement pour Vivre. 


















TE 
- 
2: 


1 
x 5 À 
1 + 
E 1 a: 
L ae à, Lo 


, nt À 
. \ s 
LA: i 
: AE TE | 
LU à 
\ A 






VBA .- 


D PL à 
j Ÿ 
r = TES La] 
| À LL a De [a FA 
= | " LE 
LE æ “ Ai 
y 1 % 
4 a - : 


1 
M 






Vu Li Le 
L à 
À 


LR 














_ Vous pensie4 vendre Lee produitè 
ou c'ékait seulement pour VO, 
pour Vivre on aukarcie ? 


fair Se nourrir, uniquement. On ne pensait \ 
gas acheter des choses. Au contraire, quisque 
acheter, consommer c'ékait mauvais, La 

Consommabion ébait proscrite. Hors propos. 
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1 q avait UM autre monde, très différent du Votre , |e "monde pausan Comment 
c'est passer la rencontre *? Ep + _————— 









D On comaissait un peu Le milieu agricole. 
Pour Nous, € ékait un peu Comme k muthe 
ouvrier en 68. Une Çois ce dernier cassé 
dans notre tête, quel était le dernier 
mythe Qui régis lait? Onse voulait proches 
de la nature. Qui S'occupait de la nature? 
les agriculteuts Done. \es agriculteurs 
étaient forcement bons! 





 Æcce komo! 


LEO TM 
g nn * ES nm ou 
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Tu m'excuses,mais après vous avoir ailes de naifs P je me 
demande Si Vous n' étiez pas un peu “passéistes! aussi ? 
Du genre l'c'était mieux avant" ef tout le toutim. Ÿ 


Oui, Eu peax Le voir Comme ça, mais pour vous, Ÿ 
la Kechnologie ; Le progrès” Lol qu'on nous le proposait, 
c'était Synonyme d'aliénation puisque la Societe 
| de Consommakion en découlait directement. 


[OK,mais a 25 balais, 
Ga ne Vous génait 
) pas d'être à contre- 
courant? Ça ne Vous 
bitillait pas un feu, 
la l'modernité" ? 


# 
LU 


ER S 


PT Au contraire, c'ébait la société qui evoluait à contre - \ 
courant. Nous, on élait en quête d'autienticite, Le , 
| monde agricole, au ne s'était pas encore donné a \a 
D croductivité à bout-Va, en ékait l'incarnation suprême 


@ 









f Qui, mas ce , were passa que vous melties sur Un oiédestoh, est-ce qe 
| lu était prét a en Çaire autant ? C'était Fes Gi évident que ça? 





! Évidemment que non! 
f Mais On Savait tres bien 
Ÿ à quoi l'on S'akerdait 
\ en arrivant, L'installation | 
À en communaute" était | 
Forcement un lourd 








LS M NS = 
Oui, Vous représenties quand vi même ele résultot de C8, ) que y” cdee 
{ avaient Vu de Loin? 







QU 
ane D La trou: le! 1 
AE S/ Üne Communauté A 
1 (A qui S'installe 
4 chez eux! 
les drogues! Les hippies 
' von 














SR V2 
; (ét alors, 5 ça: s'est Lo » comment? . Vous ” reçus à Coups de ue 


À en LA dès 11e ste = …— ee 


69 





ner 6 
LP 


VAS || j : } F 
ï (1 + 3 
LU 


PACS OLENL A DEV | 
\ LE Van i = LE | ; AVE | ; 








\ eu sit . 
ARQI GA . &R grou pRout sf 
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Je crois bien me souvenir. que ceù 
Ÿ Albert ,unVoigin, T| Venait de finir 
Le Coin clans Un Champ qui bordait 
la minoterie. Ti s'est arrété 
| avec deux outrec Voisins joie 
6Q pétenter. 










On etait pris de COLE y _f On Connaissait mal Usages, 
Surement un peu Genes.….. 
| sauf lui. 















Fou n 
d'accord LR 
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aveut Ju À Je crois qu il Veut Ÿ 
qu on sie à passer ]} paue un coup 
ne (Chez lui. jf 2m, © boire! 
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On l'a mieux Com aprés, Ti était bellement Curieux aue les aens 
l'appelaient (La Gazette da village” Du coup, le dimanche après 
la messe, Ça devait y aller 








Ben, tu sais bien: 
Y'a pas d'fumée 
Sans Feu! 


CE R] 


Comme il nous avait dit de he ; pas êlre plus Fier, on Lui à rendu vaste, 


mp 
Es ! si F 
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Bon, Les gars, on va à la Cove. \ 
Les domes, Germaine Va vous faire 
| un Cé à la Cuisine, 


#” 
















- Oh "on, coe,) 
[c'est l'affaire 
des hommes ! 
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| | 
l'Sien sûr que Suilya qu'à les rincer pis 


On a bne, CAYE à la minoterie avec 


| des barr ques. Vous croyez qu'or peut , 


s'en servir : 7 


[EX TE s be: » 1 


ED er} 1 
—. les pm A 


677 Vous aes pas * 
S2Are repartir sur bois pates! Ë 


( Le — | 
2 Vihihi L 
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El les rendront 


| bien u un autre 


sawr 








\es Gars, |a Condition. 
de La Femme à la 
compagne, c'est 
pas gagné | | CXAQETES 
CA. \iendra! 


audra pas FN 
amuser le verre! |. 
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Mis dis done, SErigusement: Comment pouviez-Vous ne pas èLre Gûrés ” 
ontouraures Face aux attitudes parfois brés réacs de certains çpausars { Se. 
Suppose oue parfois ils devaiert être a. lle Vieues de Votre monde idédl? sf 





F Mors là, tum'intéresses mon ‘9 
D \évé! On voslait changer le monde. 
; La politique, on ny Cfougit plus, 2 
Sauf Sur un glan: au niveau | 
Communal, On commençait par 
_ mobre communaute el outour de 
mous, il y avait quoi ? La commune, A 
C'était Là que Con pouvait ogir. {5 
| Comment? Por l'exemple! 
On ne savait pas si Les agriculteurs 
chongeraient du bout au Eout, mais 


C'ébait la seule action possible, x 5 agissait 
de s'intégrer au sein de la Commune pour 
ensuite montrer l'exemple, 


Vs Le 
mil - CE se 
Te 
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pone, c'est uniquement par souci d'intéamion aue Nous Aves in HAE 





7 Bon,on a Vite compris que La WN empêche, je ne Suis 05 8i Sans une Cake 
politesse consistait c\ of l'autre Won autait rencontré autant de voisins! 
a boire Le qlus possible, An | 


i 
fon, non, Non! 


Mais ça n'ebait pas toujours conciliable 
| ec la vie de Camille: Surbout pour mois, 
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bouS ces voisins, il venaient Comme Ça, juste pour boire ün Coup? }} 


sil 
hd 


js js pa à na ; _ 
| . mil 
d: Sn a L 7 TS, d —. 
? | : y : | mL À À ae Faire ar tds Li ls L nr vu CN UE tre ” 
= ”. EPP 7 
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Ah non! Tu avait ouiours une caison.\ 
/ Bon, posfois c'était un alibi pour boire 
un Coup , Mais quand même, La plugart 
des Liens avec les ogriculleurs ébaient 
bases sur (es Echanges. Tu me donnes 





2 téléphone, par exemple : 
| l'époque, on ébait quasi 
les seuls À l'avoir. Tis 

Sont Vite Venus chez nous 
plutot Quau bourg. 
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| VAE Le père Gratioket i béaau ai 


| si venait ne pd à ga Parque! | 





Clin bonjour | Monsieur | 
Not. bin Sbr Ce 
que Veut die 


 monsen Gratiolet 
cest ame # 






ek de avait bou! KOUFS des problemes d'argent, 








Non mais L'ens.E en t'entends c'quri 


o'dit C se d'âne’ Dis lui donc bal 


art, À 


Tiers LuVois! TI est encore 
ouvert à agage de » 
7 l'equarisseur | y 
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Ou alors une coche qu'il Fallait 
amener à un mâle, Ça aussi, 


c'était Folklo! 


(C'est possible ? 





"Notre Camion aussi a pas mal servi. 
On a réussi à mere quatre ou 
Cinq poulains dedans pour une Foire 
oux bestiaux! Une horreur 


po“ 
je +20 ii Las 



















Donne un Coup de frein et un Couf 
| d'volart à droite, elle va 
se calmer ! 





? l'aller, lacache venait carré ment. 
pis LUTe 





Ben dis donc, 
c'est Nochemenk 





{ Fa c'est sôr. elle est aus calme | 
= EX Li a | Fan: —_ < 





Tr 


F : 2 Par _ 
v. E » 


4 à PA 2474717, 
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ph l'expérience dobord! fuisqu'on se 
lançait dans l'élevage de bêtes, il à 
. De \ bien fallu Qu'on leur demonde. ] 
NICE un Coup de Main, 


{ et EUX alors | qu'est-ce ou'ils 
Vous apportaient? y—— 


















na d'abord * 
acheté quelques 
poules, un Guple 
de \opins a 

mofché du bourg, 








_ilme foudrait 
des foules, é 
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Communautaire ! Ça voulait dire que ça 
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Les MaïSSances, c'est 
bien mignon, mais Vous 
ONies bien Gnscience 
qu'il ollak falloir les tuer 
ces bêkes, pour \es manger! 






Ohlala! Ça a été un gros" 
> problème mon Hervé! 
(aa ete un qvs ptobleme | 





Aucun de, Vous 
n'avait de 

\ l'expetionce 
dans La gigouille? 
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Le. premier poulet oue ja tué p \/ de l'a Coin dans un trou et ie fl'Ai 
1 était malade... lien Lrouvé de mieux que de lui jeter 
des Caillasses! 





Ca a éle horrible parce qui a \ 
résiste longtempss trés longtemps. 
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Ça à Été la même histoire avec | f/" ou Les premiers canards. 
les pmiers dindons,, AN 






LARRIMAMESZ 
l ATH 







mi 


se? 


© 







“on ovait trouvêi w Une parade. 


FiG.4  Fie2 Fic.3 
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four QUO: vous n'avez vas 
demande de l'aide oux 
À oariculteurs, des le débit? 








C'était comme 
pour les travaux. 
"| Je crois qu'on 
voulait bout faire | 
par nous-mêmes. | 
Mais on s'est 
Vite aperçus 
| ue pour les bêtes, 
c'était plus 
Compl jqué, , 















Dis donc , Sorti du contæxte, Ça 


ne que vous aviez un Sentiment de | / 
actrét fait Froid dans Le dos ce que tu 


culpabilité à massacrer buts ces bestioles ! 









De la culpabilike ? 
Non non, pas du boy} | 
C'est juste que ça devenait Erop 
nevdique. On avait de dus en plus de 
bêtes, Ti follait qu on appfenne a tuer. 
Les Voisins nous ont appris à Euer Cest] Lens 
devenu dus Cranauille. 4 
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Your \es lapins AU dégatt AS 
avait entendu die e") \\ alla 
Les buer en leur orrachant 


















| 
| 


| 
| 


Heureusement, on nous a Vite appris qu'un 


bon coup & bâton derrière \e crâne suefisait, 
C'était rés imporkant, les lapins, On En Gaisait 
beaucoup. Se Cris bien qu'une Ris l'en ai tué 


Au début, bout est difficile 
o. Euer, puis on apprend à 
faire Le mieux possible, 
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Une Soixonlaine d'un coup! > eo 
"ee Ze 4 * 


On à eu des moutons Aussi, On On va ramené une brebis de ds 105 
na des fo. 








pr = Li 
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f On l'appelait ar N { Non,on en mangeait, mais là, pour. 
| Elle a êle au début de tout un le coup ,c'elail aussi 4m Mouen de 
troupeau de moutons ! | fevenu. Le mouton Valait cher eE 


_ | Commo on avait Souvent besoin de. Fric, 
| on les Vendaie. 


0/ 


(Tour les canards ex les poulets ,on. EtonaVait Joseph. le canard, qui  Ÿ 

ne se Gntentnit pas de los ler,on | À Los montait tous les Sois à sixheures | 
les élevait aussi. D oétantes. 

C'est Germaine la femme d'Albert, | pélantes 

| qui nous avait donné deux Comes. 


( Et ailes rebelote ! ) | 
€E devant les enfants }| 
on plus | 






[on \'agpdait Joseph pare qu'il \ /7Ahnon, ca c'ébat le dindon 

| ressemblait à un agriculteur du En général, on en élevait un poux Noël 
Coin qui était très fouae de visage | | C'est dos Qrosses bôles, les dindors. 
lui aussi. | Ça les impressionnait pas mal. 
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€E quis, évidemment, on avai 
des \biquebtes” qarce que ‘raiout 
à \a nobure tarte 2 VD nu: 





Les chèvres, ça ne Gole pas cher et ça nettoie Les Fossés. On les 

emmenat sur un Chemin qu'on appelle encore “le chemin des biquettes’ 

pour manger les ronces. a, . enfants SuiVaient en ribambelle. 
ee 7 TUL à 17 "Ur ee LU? 
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à wie 
Pas Lars 
s PERF 
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Mais dis done, C'était L' Arche de Noé, Vobre kruc, lat! 





Oui,et encore, je ne ke parle pas des chats et des chiers !| 
Gi bu Veux le muthe, c'ébait l'autarcie, Dépendre 

le moins possible de la Société , Sans pour outant 

que ça devienne une activité économiaue. 










Oui, parce que c'est vrai que Ça peut 

paraître krivial de parler de toutes 
ces bêtes, mais il faut dire que ça réqulait 
énormément la vie de la communauté! 












Carrément ! Ca comptait beaucoup, 
" On le faisait Sérieusement et c'était 
une activité © part entiere. 
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Alors justement, puisqu'on parle 
d'ackivilé Sérieuse e pour en. 
finir avec les béles " Ehe last 
but vor bhe least” on va 

à. parler du cochon. 







C'est le plus f06 animal que 
Vous Oups où ek comme 6x 
finalité ébait de Finir en boudins, 
je suppose que Ça ne devait 
pas etre Une Mince affaire 
de tuer un animal pareil !? 
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Les premiers cochons qu'on à tués, c'était avec le père Grakiolet . Ti ébait: 
Ü rés nerveux et uait Le cochon a l'ancienne. Li fallait le coucher 
[par torre, Le tenir & trois ou quatre pendant qu'il le Saignat touen 
| récupéront Le Sang dans une poêle cn 
Ça dufait longtemps et c'étit Eerrible | 
1e nr Té w1enes- 
\e bien, nom de Dieu ! 
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"mi L 
F r Lt L ! 3 
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{_ Heureusement, On nous © ndiquE |} Cux qui avaient des pekites Fermes 
un specialiste. faisaient Souvent un metier en plus. 
Lui, il allait tuer le cochon chez les 
aens.1lest venu Chez nous une ou 

deux fois eb nous a tout appris. 
Assez vite, on à tout fait nous-mêmes. | 


Ales donc demander à 
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On Wait boujoirs deux cochons en même 
Lemps. Le probleme, c'était pour des Qir 

Sortir de \a Sone. Lis pesaient dans 
es J20, 4% Klos el savaient tres bien 
2, du'on alt les tuer. 


/ Ça NOUS prenait 2 Aourg complebs, 
On Commençait dés le makin. 










11 allait \eur passer une corde autour du coù maïs il ne fallait pas 
£. qu'ils s'énervent trop parce Qu'on nous œvaiË dit que le Sant) coulait- 
ES moins bien apres. C'éloit souvent épique, evidemment, 
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Une is Le cochon sorti de la soue, il fallait lui donner un coup de masse' 
our le ctâne. C'est une masse Spéciale qu'on appelle une" anche. C'est 
Aibert oui nous La prétait. Un jour, j'ai loupé le coup et le cochon s'est 
| barré en hurlant Le crâne amoitié défoncé! Onl'a tetrouvé plus loin dans 
uh fossé, Li a fallu l'achever sur place. pr — _— 





On n'ovait pos brop le 


| ternps de S Opitouer 


| | €eE en gæréral, ça 8e 
| passait proprement. | 
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Une (ois pendu, on perçait à un  N 
endroit précis dans la gorge pour 
que le Sanq coule Le plus vite 

| possible. Lt Fallait touiller pour 
que ke sang fe Coagule pas. 


en + 


Apres l'avoir DeSONIMÉ 
il Fallait Le pendre pour 
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Ensuite, le Sang était mis 
| en bouleille pour plus Lard._ 
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(Non, c'était untruc 
de gros bras! 









“follait aimer 
 e gore quand } 
— méme! / 
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puis on Fermait “la Lip du cul” 
A 





LA on râclait les poils SW La 
but le Corps. , 
r 2 Ês LE 
» FR 12 



















Pour éviter que a merde foute 
Le camp” 









La bripe du cul ! 
En fait il Sagit de 
Séparor l'anus de 
achair ek de fermer 
\ le bout avec 


ierZ (dé CPE 












Oui, surtout qu'on 
avait beau |es Caire 
geuner 2ou3 jours, 


lu on OVaiE boujours! 





















comprends mieux 
quand bu dlisaig , 


Vaimer le gore. 
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Enguite, on l'accrocait par les La, on l | re 

non f La, on lui ouvrait 
à l'échelle et one melluit contre ait Le Ventre. :\ 
om mu, 
















fr que l'on récupérait & 
dans une bassine. > 





pi Loutes \es tripes 


FT 


98 


Et quig on le Fendait en deux eb la, c'ébait le Verdict. Tu POLNais Voir s: 
be cochor bat trop afas où pas asses, Souvent, les Voisins passaient el 
donnaient leur owis : "Un beau Cochon, les gars. fas Crop gras, come À faut.” 










On le destendait a La {ounée ékait Finie. Enfin, je crois 

la cove pour qu'il ne à JA] Qu'on devait pas 
| prenne pas Les mal picoler eb 

mouches, qu'on était bien 


pétés le Soir. 


99 


e lendemain matin, On 5e levait Vars cing-51x heures, On prenait (es 
moitiés de Cochons Sur Le dos ek on Les montait dars la salle commune 
pour les découper 
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; ES - = ET 
1 Br BEA 
Ce | "1 t3S ré js Mt 
NT 2 D. D To 
L L . > j 


ee 


Fr 


TS der = 


ça ne devait pas être SIMP La c'est pareil, on a appris 


7 de Savoir découper tout Ga ? | [avec les Voisins. C'est relati- 
C'est un vrai métier. a] |vement simple, en fait. } 
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a Vous prenait Gad de mi of Q cochors ? Une Lao de deux. 





Ensui = vers les neuf heures, bon lemonde arrivait, Les Cilles bien sûr 
( car À la, campogne, la Charcuterie, c'est l'affaire des Filles. 















Ah non, parce que 
Chez nous, les gars 


les Voisins, 

C' était: les as 
vent |e Cochon 

& boivent des 

_ Coups après dE 

les Fenmes 

Font le 

este. 





Q Z 
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Les voisins passaient aussi ce jour-là ? ) Ÿ Les voisines Surtout c'est 
TT sinsisimeses 2 ovec elles Qu'on a appris 
la charcuterie. Elles nous prétaient 
Le motériel électrique pour les saucisses 
les boudins, etc, —_— 







Ouhla ! Encore 
du goivre, encore 


Pi DR 





Les voisins Venaient auési, mais pas pour les mêmes raisons. 


Elle est bien 
longue cebe 
Sau … Saucisse | 


d RS ni > - 


= PRIOR EU 
ne : ET es a É ef 
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Pour les boudins "Oirs5, il U avait pas mal de décou 2C. aussi 7 
WC Qui, mais d'abord, on Faait cuire Wous Les bas mor 
VA une chaudière pendont 4 heure où 2. } 





C} F Li 
El ri 
ET 
Dhs 
À, [1 1 
en LE! 
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| c'est ensuite qu'il fallait tout découper en tout petits morceaux.T| 
avait tout le monde et on figolait bien. } 
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e pour ensuite bout Faire dires 
dans les bouaux Ça C'élait 
plutot déqueulasse. 






(h près quoi, on melangeait tout ça 


Ent, >” f' 
Vo 4 
+ _ 





Pour finir on faisait Cuire les boudins e+on leg Gaisait sécher pendant 
huit _ jours dans la Salle Commune avec les saucisses. Ds —— 
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TEn géxeral, le soif, on faisait un repas Editionnel une sorte de grosse 
potep oWec les bas morceaux. On se mettait tous ensemble et l'on manqeait. 

_ C'était vraiment une Fêle. C'ébait bien. Les congélateurs élaient pleins, on 
ékait contents ek mine de rien, ça faisait de la bouffe pour plusieurs mois. | 








Nous devies ebre Éiess 
de Vous quand même? 






L 
” 

















C ‘êtait pos mai pour ; se 
des citadins. | 













P{ Oui, Complètement. 
Dle cochon, C'était un 
_occomplissement total. 
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Aron! Cas de cheval, parce 
que le cheval, ça n'élait pas 
> fentoble. On avait boyjours 
EN tele Ca doit servir 
} à quelque chose.’ 

Yi T'as pos des béles 
{UN pour faire joli 

où Qour aller ke 
gromener, J° 


77 Se civis qu'on a. fait le tour bêles von? 
A Ah Liens au ai, Vous N'ovies pas de cheval? ; 









Ok B0On, comme on\a déja dit, Vous cultivies la terre. Ça aussi, je \ 
Sufp0Se que Vous avez applis avec les Voisins, Comment Ga se passait? ]” 





| - ms 





Oui c'était le même topo que ur les bôles. On a Commence par le p eh jord Le Y 
[mais comme il fallait nourrir but lemonde. on a ocheté un tracteur ton 
| a étendu les SurFaæs cultivables. es  — y 
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F Qu'est: ce que vous | DT Oh la base: poireaux, oignons, pommes de terre, 
cultivies? carobes, haricots Verts, Eomabes, des choux 
# pour 106 lapins ete. . 


















/' Bu départ, c'ébait un peu À fi vuis ça s'est intensifié el c'est 
idyllique... RENTA À | devenu une activité majeure. 
af. > js À 


, | 1 
À er À: É dj 








"ve. 


— 


Tu veux dire que (On en feporlera plus bard situ veux, mais 

\{e retour à la terre"! pour faire court, le ‘jardinage intensif} ça 

> engaq£ait boute la communaute, seulement 

tout le Monde naimaiE pas 
Forcement ça. 


petit à petit, c'est 
devenu moins marrant? 










on L 
DE AT ou 


OA ' . 
RALUAECE 


pe . 
CAL tr 
" 


Éclair cir É 
les Cofotier,. | 





fDésherber. 
K désherber.… 








Réparer le 


Désherber Les oi ons, désherber 
tracleur LL 


les poireaux, deshesber désherber, 
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Vous ovies d'autres types YA Oui. On lear amprunlait leurs 
d'échonges avec les agriculteurs? } 44: tracteurs en plus du nôtre pour 
AA transporter le bois que l'on faisait 


(Oui. C'était brés efficace parce qu'on 
etait nombreux. Une annee, on a fait 
jusqu a 90 stores. Fi. 





Un e Çois, on & Commis un bel impair. J etais allé demander les 
beacteurs ek les remorques aux Voisins, Je les ai trouves bigarres 
mais bo, ils ont tous acceplé 6ans rien dire. 














Oui C'est pas aujoud'hui 
| que j'vais m'en Servir 
de toute Fagon. y 


! f 


| Ben Obim Si VOUS } 
le voules. 















| 


as. F À 
"À / 
CAE / 






C'est en Cransportant le bois qu'on 


Ah bal c'estc'estn c'est 
[La compris notre erreur, 


| Sûr, C'est pas ce samedi , 
Ov il Va bus bus tourner ! 
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L'un de "ous est passé par la foute du cimetiere et s'est retrouvé coincé. 
C'ébait le 4 novembre, Le jour de la Toussaint! 
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Comme ça traite les morts 
Ga traite les vivants À 


Le pre c'est qu'il Callu Caire, 
| deplacer des Voitures ! 







TE 
\ € 


{ 
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ir 





Mais pou Mais enfin 
dit? y—7 Ge 
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Oui, malgré Les bonnes relations bssées. 
il y avait parfois quelques defapages. Enfin, | 
| Ca w'ékait jamais bien, QYave, non ? 






Non, Tu sais, c'est 
comme les bruits qui 
courraient Suf nous, | 
comme auoi on 
vivait tous à poils | 













L| 


L” AY 






Évidemment, moi Ga pouvait m'arriver de 
corbir Les fesses à l'air pour pisser un coup. 





\ NN." 
RU n 
NO 













Voilà! D'un bout de fesses aperqu, Ga 


Qui eE a suffisait pous 
devenait : "Ts couchent tous ensemble!" 


alimenter les commeraqes | 











Tu sais qu'au 46° siècle, 
2 F 

où Vous aurait accuse de 

corcellerie ?! 


sûrement! Enfin, heureusement, 
bout Ça nous passait au-dessus 
de la tête la plupart du 
temps. 
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Vour l'intégration, c'était un bon, 
rouen. Dons une commune furak, c'élait 
en Cullurel. 


\ 


{_ V'a un truc dont jenel'ai 
fas encore parle, c'est du (oot! > 
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- Qn était brois ou quatre de la Minoterie à jouer dans L'équipe du coin. 






/ Kors Là, le choc des cultures, c'éboit pas . 
bristel _ : 





Nom de Dieu ! La conne ! Elle 
La pas mis mes chausseltes! Je 


(À | - | ST LE 4 s ) | 
nn... à sé .. 








Conme Quoi, faut 
laisser ça aux 
bonnes Femmes 





"Mais sur Le terrain Maté nos T-shirts rose Ke on élit UE onre VAUT à 0 cuire“ 
| Du coup, on se faisait bien Voir dans le coin. 


Quoil? Te Va a peine 

















[C'est pas es villotins® |] 
Us p'tits gars de 












hé ! ee (re laiss 
mur os ie.) la Minoterie! 
7 ag VA a td 
NA VY É 


Cr & 6 dr) LE 












€ puis 1e foot: c'étai un Compliqu uk. 
| C'était comme les caves. Une fois les | 


coutumes pu _. 


(Tu jouais à 434 ex 
Eu rentres à 20! 
Tu Le fous de moi? 


* Des qars "F" \a ville | 
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Ben alors ) dis -ma , On à parle du Foot, des bêtes d'agriculture et le boulot ? 
Celui qui fagporte des sous? Vous faisiez Coujouts de la sérigraphie, c'est Ça? 










Oui, bien sûr. On avait retapë 
un hangar eb achete une nouvelle | 
machine avec le matériel adéquat. 
On a été assez vie opérationnels. 





L atagnt Venait principalement de cebre activité ainsi que du Sabaire des qens 
ui travaillaient à l'exterieur (instits profs). Mon père à aidé aussi au but a 
houcher les trous. 





Mais tu Sais, pour le 
fric, On ne déponsait 
vien de superflu. 





ca EF 
nt s— ii 

5 = Tes Le L ' À. : 7 = - -. A. L on LS = Z 

ms L L | + à | su * al Es 
re” re etfn anses “ Lee 

ù 3 » GE == TT . cs + ce foto dr 
er et crie LÉ on 
nt cute es | 
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À notre maniere oui 
Les rares reptésentants 
qui Venaient ékaieat un 
peu Surpris en débarquant 
chez nous. 


( Vous étiez devenus 

des pros” 

: la sérigraphie ! pi 

Gi 
, 


Da) 
















CHE ! [Vous sembles avor 
HE * FU des petits problèmes) 
pe | Lure 


| lee A 
; TOUR ? 
| | \% 
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On faisait des 
oWiches ob des 
décors pouf les 
Supermarchés, des 
adhôsifs pour 
des boites de 


Qui, encore Une, fois, 
Vous oies forcément 


decales. 


Compl dtemot 























€t concrètement, 
Vous Gaisiéz quoi 


dons cet atelier ? 














Re KY "9 PB 


Le | et, OX 


* À. Fu ÿ ; NC à : ë ra 1 
‘ L a + il sn" ” : " ei ee, 
AA) || ER ARE CAE 
C + A L 7 L À F . a « JE % Vi” ' sé  i 0 F., . 
Fr , (| Ê en : \ d' Le : 2, 0 ” É 
L L F ÿ #2. Te « L F È g : P Cul = * “#4 = Fe Né à et 
À L ? Te Æ. L À ; a sr à 4 Le £ LN 
a" D } D où : Lu” 
« sT 4 : : L # F4 Li L à À , ” L de, L . 
> 0 GT ee à: L 
L d k = x° ls Pa : ns ’ | 4 " s 
ù m1 À _ k «' 1 . Le + # j 
k à #” eu [') a Pa ü CI C 5 e _ 
ÿ ï || F A "” or aË É ] F 
\F ‘ j 2] F ( L ; 
4 Œ RP a 7, d re 
AS DT 2" ve EE" à \, Le 
es Fa “, Ca 0 L h F {= | e 
i { fl a +. ” eL* a" F 
j sn DT . { F : À ï ; 
3 ÿ = + RÉ ä 
F 
DE 


ir EC ï 
EE 


— 
” 
L be ! L 
— 4 


‘ + ch "A 


DT AS AT D HE : MOD AS JO Ne Far se 
2 M et AU A Of fu - ff ul 2h A à 





him 


117 


Oui,on prêtait notre matériel à différentes parsonnes qui venaient Hravaillec* 
Le Soir, apres Le boulot. formi elles il y oVait des militants. Érotskiskes eb 
Gauchistes de bout poil. mi  . it. iitiosaié: 















= Lt 
CI 3: 
] i 
À “ 










f Saut! 
[ $ ai presque 
 Lerminé. - 





(es 70 "—_ _#cen fr A | 
A Es À Je Viens pour 
7 den , | é.. 
AS) À les atfiches. 
23 # s 5 È | | ” 


7.4 
. # d As 4 
SE AAA VO 
C 4 1 k 
Ï # " k - 
Er 4 2* : HER EL Don. 
t4 a 4 | z 
ET \ | MORE 
Fr ‘4 pl & ; 4 | | 
NT RS OUR md = 
ts : SOS) “mp | Le 
2 ++ A RE 
ar AVE | 




















Quoi | Vous bosses pour ces 


S Lupes ous enquelaient allegrement.. 
| enfoiés de capitalistes à LP siibiitliages 


| —# 
= # 
J + , FE T 
Lier D 
1 FL | 
ur / 
rs 





nn _ + 
41 XL PEZ Dis donc , Maun probleme. 






K olots même Qu'on leur prétait notre Ÿ 
mokériel et qu'ils élaient incapables de 
se débrouiller seuls. np 
[oies do, YaN L 
olus d'ence la! = D'accord 
late ee J'arrive. ; 
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. Tu Sais, les militants purs et durs, 
2, fout se Les accrocher ! Y'a pas de. 


{ Mais Vous naves jamais 
 Lenté de discuter? 





ie" . 7 porte ouverte. Tu ne peux pas discuter )| 
* Ça a fini par Fritler évidemment. , 


Les Seuls qui ont Louours ele tres bien Ce sort 1 

les fau cons Kravoill eurs* Le Pau 
On s'entendait bien avec eux 

parce ou'ils élaient respectueux. 










ns | \ Tle ne Venaient pas iniquement  )-C 
M ris CÛ 5e servir, ils apportaient à boire; | 
: On pouvait discuter. 







C'était en oleir pendant 
LS événements dularzac? | 


k Actuelle Confédéxalion fausanne. 
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| Enfin, moi, non. Mais ‘on y ébai. Un as sreupe est sé ovec deux 
| oisins agriculteurs, C'était en aout BI a ——— 
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rem, 
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# 
Le 
ÿ 
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Ga re basucup dcele époque. On proilait de boulots trés Fc 
pour tirer des a ” » Lans. La juxtaposition. était 

À | pubol amusante. 
Aujourd'hui c'est le 
contraire: Cest la 
grande distribution qui 
ORPI LES récupère les slogans 


YLAR7ACUE L GB à des Ps 











Sn 22. 2e sut “< 26 Commerciales À 0 
démadps. C'est moins 


drôle. 





(Finalement, si l'on met l'expérience. communautaire d part, 
| Vous raies pas totalement abandonne Le militantisme. 






| Vas botalement ‘ 

On a bouiouts gardé \ 
Le cote “non violent 

et ‘anti-militoriste' 














Ÿ’_ On ekait pas mal 
\ A7 , 

a avoir ele objecteurs 

KA de Conscience ingoumis « 
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Héhé, C'est pas faux. Les gûns élaien 
_Souent démunis Face à la provocation. 
Un jour, alors que j'ébais objecteur 
de. conscience aux “equy et forêts” 
On passe en Voiture devant une 
NN cérêmonie milikare.. 


| Oui toi,tu ébais plutôt du gere 
provocokeur avec Lout ce qui portait, 
un uniforme. Re 




































[Se Suis monté sur l'estrade ofFicielg \ 
ovec mes cheveax longs ok mes €r: nques | 





f Rook | Regar de-noi ça { | 
{ Attends, on Va se marrer. 

















HE 


Cfacras” 









Der a La 


2 





d 
«} 





v /i 
444 À 
Lu. 





| de 
AS 
Doi 
© Fa CEE: 
RS TE 





Px re à LS 


ù Ex 


Eat 





Je me suis mis à rearder les officiers de la bête ere —— 
| _ , X (eds CO 
bêtes curieuses, Personne na rien dit, fas de coup de pied ré cul, ot js des 


F â 
| | … Lo 
a #3 en 





1:23 


V Ahoui mais là, l'ébais con. J'étais 
agfessié. J'ai Fini plusieuts fois 
au poste. Depuis, j'ai mis de l'eau 
dans mon vin, heureusement ! 


Oui enFin, ça c'était plutôt bon enfant 
| mois Les Filles m'ont raconté leur angoisse 
Quand Vous Vous (aisiez arrêter sur 
La toute, gar les Elics. 















fagiers du Véhicule, s'il vous plaît. 












bites donc, \ 
Vaus en ovez \ | 
un joli siéelet! ‘ 













Vous voulez jouer 
Qu plus malin } 


Cr) 


l'on eut 
SiF FE dedans, 






{ Pas Lrop non. Tu sais, c' était l'époque \ 
UCHARLIE”, l'HARA-KiRI! On était ‘rentre - 

{ dedans” Élie ou pas Flic,on faisait | 
ce que l'on avait envie de faire. 
| c'était l'idée en bout cas. 


Caron ts tar ds 
consequences? 
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Bon tevenions au boulot, 
oi ku le veux bien. Vous 
Vous êtes Cantonnès 


\ 


L a la Setigraphie ? 


77 Non. En Gaik, ceux qui 

À Efavaillaient «à l'exterieur | 

3 /novaienC qu'une envie, C'était 

A devenr travailler à (a 
7 Communauté. 











SE lors ,an s'est diversifiés. C ékait Le plein es5or de l'artisanat. 
| Vas moi de ons ébaient partis à La campagne et faisaient du R. 
\ de lo. Led su SOIR, de . poterie / ob. 


D ot 



















War C8 avait provoqué 
Ouais, des eos 2 ONait pf voque C£ 





À telour du "Savoir-faire 
trucs dk babas co Eraditionnel, C'était 
Lo Souvent des autodidacles 


qui réapprennient Les 
\ Vieux metiers. 













7 Etouis Vérone 
fonctionnait à bloc 0 
| l'import ébait encore | 
N. assez marginal. y 
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Donc, \ous Vous êtes mis Oui. On à Fait un Cas 
de choses. 


Des bijoux à base de galets. 


fe \f 


[E F! F 
wi: li Eù OU 
L a, 
N + FR Lx Dr: ; 
à ns ” à lé ‘Ne 
a 4 L” ls 
sta : i: é 
mi mn" * ] , 
è - à 


Des pulls ricctés main! 


ROC MEET SRE 


{ 
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TU Sais, avec |e feu, je me 






nos Passions. 





FA “ # \ . 
On à même fabriqué un métier à Eisser, acheke la laine parce que Ca 
; de am 


que \au vise Ts | 
| | | LL E éeustie) 


er IF € 
: 4 sh \ RS Re 
D} À 


ci ? ail ne il 






connaissait gas grand-chose dans ce domaine. Et Quis on se 5e posait pas 
la question de Savoir Si Ga mar cherait ou pos. 


= Ms 
T7 = ir Le PR - e ET - T3 
a an 3- rer 
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fends Compte que Le problème 
ne s'est pas posé on termes del 
fekabilité. On laissait Libre 
Cours à nos impulsions nos envies, 






Mais il faut dire qu'à park mon pere et une ou deux personnes, on n'u 








En meme Lemps,on continuait à construire des maisons et bout 


1] 
4 


\ 


eve 


Travail vie ent: 


| £lait lie. On disait 





6, 


/ 


e enfant 





lait mêle: jardin bêtes 
Meconiqu 


© 
Construction 


Tout 

















ORNE LE 


LS) | i, M4 \ M 
ml 
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{Sur Votre premier catalogue , | 
on A4, il y a un texte groupe d'artisans 
[7 | | autour d'un vieux 
| qui fêsume bien cette moulin. 
idée. | | | aux fMmafches de pretaq ne 
F 15 eSSaient 
C'est une hommes femmes et enfants 
grues “d el AU cf . devienne 
VALZANT 
que Le Lravail Soit œuvre, 
et l'œuvre Vie entiere, 
Que l'on tente de vivre 
au-delà des horaires 
Qu futhme retrouve 
des ailes du moulin 
Selon l'humeur 
des Vents 
qu'on puisse S'arréter 
Oui. C'était pas RL cr ae 
tres leger c'est Le PR 
moins que l'on puisse 
dire. Ensuite, de cotaloque 
en cataloque ,Qn 
céduit Le texte, Cest carrément: 
Heureusement! "Fleur bleue" 
56 Tiny aplus 
qu'à rajouter. 


Lis offrent ce labour 

à leurs amis des villes 

et l'amour de leurs 
Mains. 7 


Fe F Moque-toi, 1 
A ‘Si bous Les hommes cure crétin, 
dé. bonne Volonté 2 D 
y Voulaignt bien 
se dontet La 
| Man 























Qui, Eu as faison. Ça n'était pas 


Je me moque c'est vrai, mais | 
juste gout faire joli. On y croyait. 


Finalement, derrière ce disœurs 

Qui à Un peu ma vieilli il ua, à 
plus que jamais, Votre. projet 
| Qui avance. Ça n'ebait 
pas du Flan] 













Bien sûr, on etait nombreux 
€ tout ça n'était pas bes 
rentable. De plus ,ceux 
| qui avaient des enfants & 
travaillaient ami Lemps. 











: EE puis on sortait du 
> Féminisme et comme 
on élbait les concernés, 
on partageait le boulok 
et les Eâches ménageres, 1 
hommes &t Femmes confondus . 
















Mais pou importe 
Le sexe et Les compétences 
de chacun, tout le monde 
devait toucher à tout. 
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Ca pouvait Franchement surprendre les voisins quand ils passaient nous voir 



















hé! Ben oui, 
f c'est mon tour. 
Qu'est-ce que Lu 
veux tout (out 


À Bah, | est pas la, Yann 


ï [ x ET: 
el j ? PT 3 ar fie, 1 SN 
J D M. j = = d a Pi A. 
E." En L i NT . | As 1,05 ni + OÙ ED | f, F = : . 
À UF = F h di F 1 s 
[ | | ’ 
| + \ à F 1 | 






CR = = 
hi, m0) 
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a à 
- 


mr bre 
FU fs 


il PL EE 7 “i: 


RUN TT 









Dh, pacce que tu laves les couches 


4 J'te l'dis vrai Comme lai vu! 
4 MÊMES aussi? 


A } lave les couches et pis le 
repassage eE tout! 


Î 
a à 


ss F| 


# Li : h 5 } x = Le 
RE 
o 
l ï FE ‘ = | 


EE LEE 
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[Ah non, av contraire! On re Le cachait \ 
pas, on le montrait. C'élait idéologique 
_ donc c'était logique. 


€k Ces différences, de — 
mode de vie ne Vous génalent 
pas devant les Voisins? 














Oui, Go. participait de 
ce idée de l'exemple. 





( Ex actement. 


Si Lu Veux dire par la." Est-ce que Les 

ocpiculleurs se sont laissé pousser les 

cheveux ont adhéré aux idées du féminisme 

ek se sonE mis en communauté? ” La réponse 
est non! Mois je crois qu'on bat une bouffée || 
, d'air Frais dans un milieu encore tres Eradi- / 
5 Lionel. Surtout pour ceux de votre géré- À! 
lation. Ça les interrogeait. Certains \enaient \ 
Gouvenk chez ous. EE puis je crois tout 
Simplement qu'on à accompagné l'évolution 
. de la société ,en général. 


CL Ca 0. porté 
eo culs? 






















| U pi | Go] B | AA 
- SX) 
, 2e KETTTTII 


= 
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Oui. Assez vite, en offet. EL 1à \ 
Encore parce qu'on élait une 
" llcommunaulé sérieuse” par 
fapporl au mouvêément Com. 

munaultaire en général. 


Puisqu'on reparle d'ideologie, je voudrais 
que bu me parles des "régles". farce que je 
Suppose que dans Un projet Gomme le 
vôtre il vous fallait en instaurer au 
qus Vite. 





























pp Tu Sais On élaik un groupe 

| trés normé, se comaissant % 
tous de lonque date et  : 
 inconsiemment nous ébions 
, Lres Fermes. 





est-ce que c'est ça qui explique que 
personne de l'extérieur n'ait cherché 
à s'installer? ” 

















C'est pas ça. Conre toute, Communauté, 
14 avait du passage eb nous avions plein 
7 de copains, mais les gens ne restaient pas. | 

Le travail (es regles, les Couples y Qout CO. devait 
| faire un peu peur. 
























+ | c'est "Le Yravail 
" Vous faites Vie. entière"! 


Quoi la? : 





Travail Vie enbiece ! 
Les malades! 
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Finalement Le cote sérieux Oui. Sans doute. On tait Uop rigoureux 
Ca Vous à préserves Pr çour des qens comme Ga. On ne couchait pas | 
d'éventuels profileurs, L Vous ensemble, onne prenait pas de drogues. | 
OUS51 ? AT, miss 


EL la "Libération Sexuelle', 
Vous êbes passés à côté ? 7 “A2 
A e ré PP LAS Non, maïs | 
0/AT on à con ÇA 
plus Eard. À 
notre maniote. 4 
, On en veparlera. 


Et les droapes ? 


Meme pas un NT EN CN 
put pébrd PA Ur res qu, en 
ATEN Ç 00 / TEA 
RS D) Ca se faisait peut -é tre 
glus à l'exkérieur, dans 
les Febes, mais Ga 
soil n'ébait pas une pratique. 
Ou,vous 
C'était plutot RTE pes | 
(a drogue dure: PF Mihil Pour moi, oui, c'est cbr! 
NL piard” _Æ& CE c'était du vin de pays assez 
dé AU Ver. C'est pour Ça que j'ai 
l'estomac fraaile, maintenant. 












eco M Oui bon dors: il 1 avait les régles idéologiques et Les régles 
| D pratiques. Concernant l'idéologie, mon père avait 'édigé un 


une fois,on pe a 
à dévié du js De. Lexte. Ça Lui tenait à Cœuf. Nous, (e CYois qu'on s'en Coutait 


| np Pasle- (mn HAE 77 y — A 
: S S$ . - CH E D. 
AS] A À A EE SREATTAE 
; © de la COMMUNAUTÉ ‘ Yi 


_fèales. 

# Le. 
En f g = Ë 5 A ESA 
MN Personne ici ne Fait laloi. "905 NOUS eFforcerons de nous Que: 
D Mais le groupe unanime reconnait les integrer et de participer à sa vie. 

| y lois de. (a vie. Chaque afticle du pole Ar ticle YZ 

PRAIRIE én9agera chaque membre botalement. … L'armée, instrument de Cous Les crimes 
WA Article TI | , … de butes les structures capitaliste ct 
DAS 1 1/1. Socialictes inct Préalistes et 
AIRE Nous rejetons toute hiérarchie /” voire Fer: mstrument de tous les pou - 
AA |e seul Pouvoir reconnu pa des mors à Condamnons Comme péri - 
TAPER à D no deu Le | 
ANA JA Societe nouvelle est celui tous “it per Nous militons 
VIDA de notre groupe. io ence ek l'objection. 
AIRE | Conscience. 
WA Article Tr . | 
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M LE pouvoir c'est le cavo: : 
AC be 0 € SAVoir. Ne pas N RE 
ANS “ mr d Le. SANoir, c'ect accepter le l'es ” pie entreprise, d \ AUS 
HAE PouVoir. Dans une vie 4 7 Ique. €E Professionnelle, FRANS 
VOIE. ” 1e de Fe om | ; li : b< [NAN TRUE 
F tout intéresse Eous. Lies, Bavai me = nn lui-même . INNN 
MAR Options minimales comm mé Po « "Nous Valeur de vie. 
MAT YOUR | : ee 4 es, | - 
SRE 7 
mn eligieux, philosoph Es . 
prique, politiau 
è QU Social. Lu. Les 
SR Article 17 0 
—— / / 
| as NE nous rejetons dec structures 
Land ds 
S5 emakiques (État, religion, sun. 


w Æ i 
œr + » À 2.3 ce & a, ! 
NES a Ps in  - Lis = - Ë 
« k de + “ or de > ._+ : = [es : _ : 
4 . se" Fe “+. v£ - ce 
Le 
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q | AD exc | 
| | HAieorrespondeat ag 
nil 


sos je crois que malaré | À 
dicats nakio (LE 2 13 QUE Malgre les à 
| au rs i # PR” à > cl S 
dat one êcde , Be Ÿ très, Ga teflète ben] 

| Cd UtanC ou /_ Des { 1% ii Gil Alias | 
UE Couons aux stroc Lutte E L Ésos ‘7 l'époque et les Choix À 
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Bon, Les Vrais premiers articles\ - 
[ce sort Les bases générales, “ 
Ensuite, Ça Se précise » ) 


_ Hihil On retrouve bien Le camarade Klaxon! | 
X Zlnaqas beaucoup changë. | 















On dirait un peu Le fN' 
Léo Ferré des années 70, /._ I 
mais en plus politique ],J24 
et moins poétique! 77777. 










JE LS 
PRE 
gr * ur 5 d .i 


= | ; 

h = 3 
: CNY 
Ë n, 


Oui, 
Oui, je Sais. 
En allant 

dans les 





de pair avec esprit communautaire] 
À l'époque on disait." l'école 
_ programme Les enfants pour € 
F D Fa la Got é}é aq ue ous f onu sons L / Y 
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Et puis ie crois ; qu on à cit bus, pus a ou moins, des SouVenirs peromed 
peu exalkants de l'école. | 





Île V4 1002 clois 4 =. 


À / 


= J + = 
“am th >‘ “8 He. rev ep SEA QU LS +. , 
Es a à sl : Fi a he nie D pe 1 $ \ : ÿ a De 
L si s MR 2 F = À = ; 
ñ rs # er" it re EU are nf SE Te. a w” 8. 2 _", Æ hi ïe : en se cl 
cf sé Dire dt (8 area _— 2 lé ea 
re M " 3 ; _ Lien De té uit an 28 ve 
# FPS bi Xr | FL À D 7 
ï D à 5 piles er 
F a se il. 
= e 
ar 


- ————— | 
Mais &@tte école parallele, L suppose que dune magna 
Vous aies Sous quelle 


ce Qu'il aimerait Faire partager 
a des enfants. 


En plus, certains d'entre nous 
étaient msbilubeurs. 
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Alors, pour Ma Karte, j'ai Yrois pommes er 
J'en rajoute une, Ça en ait combien 
} ontout? Re So 


















À Ge Tu vois, Les mamans lapin, 


c'est comme nous, Elles ont 4 
une çetite Fente |A. 





D'abord, bien fatisser, ensuite Les 


L Û Ah, qu'elle était 
ofaines, Mais pas trop profond. nr 


MR jolie la chèvre 
30 (de monsieur seauin! À 


A pou 
- #0 













ck puis les Voisins aufa ent 
P Leur contribution" 






Le coq c'est Le Papa, et \ 


porté 
+ La poule, c'est la maman! 





Avec le lait on (ait 
_… s e beurre, Le fromage TE 











EE les poules, elles 
Ont une p'Éite 
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| 


be. = Pan LE x 
27 pon, l'article 7, on en 

D déja parlé, l'armèe, La. \ 

armes 


Finalement, l'école parallele Y 
ne s'est pas faite, mais 
n nu feviendra. 


D l'article ur Concerne. 
| Le travail Tu connais aussi. 
(/ 
ù . 


Es 
# ss” 
# die F 
# |] 
& 
; nn | 
à æ. 


{ 
Le VE c'est la propriéte. 
Lx aussi, c'est du concret. 
Tous les Lieux appartenaient 
à une association ek bus 
les revenus, quelsqu'ik soient 
À cllaient dre méghernte 3 Encore une fa, out ça 
Ps. '.. a prêler à Sourire, mais \ 
3 c'est bien la base de tout ce 


qui s'est mis en place par 
[a Suite. 























Ca C'est fait petita pebit 
en discutant. On ovait 
une réunion bus les 

vendredis soirs dans la 
Salle Commune ,au pre- 
mier ebage de la grande | 
minoterie. D'abord, on man. 
. ne qeait Lous ensemble ensuile 
a NAN différentes activités de À 


ONE 


ï 


Bon , çà c'ébait pour le 
côté Lhéorique des choses. 
Ct pour la pratique alors ? 
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Bon alors Les rentrées d'argent. 
Aboliers ; A5 000 francs 
Galoires extérieurs : 2 400 francs 
Chrennes : 500 Francs 
Allocations : 4 /00 francs 











de la Caisse Commune 
Couvraiont Lous les 
frais. Aussi bien les A 
\oitures eb l'essence, di 
que la bouffe, , 
l'électricite, | 
Les logements, elr. } 





















Alors, Si. Chaque couple où 
calibataire avait une 







Vous n'aviez pas Un Peu 
 d'araent personnel? JD: N 

Un L- — de péférence mensuelle” pour 
| araent de poche"? AE" (0) ocheber ce oui n'élait pas 









far exemple, si bu tecevais des copains eE qu'il n'y avait plus de lapin ou de 
| poulet ou conqëlou A retpl 








T'oublies qu'on a 


Ya plus Tien qu ut 
déja Fini La 


Congëlo. S'Vais au 
(boura achetec un qoule| 


+ À F ea d 4 * \ 
HE #j #T 1à \ 
: # 










Rah, merde! Qu'est-ce que je vais 
| Lour faxe à bouffer moi?! 














1 
CR 


7 Fe F À 1! | | || | | IH je | oi bouffer que. des lentilles. | 


se se" pre Er 





un 4 1 
Ti 4 : 
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Cale téférence élait Fitée en début d'année. On faisait selon les besons 
Gi L'avais des enfants, Eu bouchais plus que si) üi élais célibataire. 


Enfin je CTis. pus 
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Oui, Germaine m'a donné. un médicament 
C'est chimique mais il paait que ga 
| marche. = 


Qui ben c'est pas drôle, Ya encore 5 petits 
| de crevés Ce malin, C'est la diarrhée | 
j'ai demande à Germaine. C'est pareil 








Ben, je croyais que Vous 
[ en autarcie? =" 
— LEE les pâtes 
| pousse Les AR 
nt Champs ? | 


enseignée ek en 
tant qu'association., 
on Va pouvoir aller aux 
Halles. Ça va couter 
moins cher pour toute 
l'égicerie. On pourra 
peut-etre oVoir des 
prix intéressants sur 


, Les Fruits paf exemple, 
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Tl va falloir faire un autre emprunt 
8 on veut continuer à améliorer 
les Maisons. 


{ J'ai demande l'ouveckure dun 
Compte au garage du bourg ,ce. 
sera plus Facilè . EE puis j'ai 

trouvé une LL pas chère pour 
remplacer la 2CV arise. Je 
| «fois due cest plus Solide. 

























({ Gay est, c'est bon, j'ai trouvé 
f dù Vin. Ti esE bon ek pas cher. 
} On nebloie les barriques demain {| 
eb on Va Le chercher. Mine de rien, ) 
Ça fait A 000 litres d'avance. 


4 Pour le bois, ça va. >. 
| fac contre, le poêle a mazout 
es déconne encore. : 
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(Enfin comme tu vois les choses < 
| Se meltaint en place petit à pekit. 






(y veux dire que c'est Loi qui F'occugnis 
| de La "caisse divers”? A D 














Oui. C'était, ‘ 
| entre autres la: 
| Caisse pour le , 
vin et Le tabac! 






7 €E la Salle Commune, | 
C'élait uniquement pour f 
+ les vendredis? 

















AR HUE 
IN 












Comme tout le monde devait bout Gr 
| ôn à mis En place des "tours de” 
Tl y avait notamment “le tour de cuisine / | 
| pour Lemdi. 








Ah non. On y mangeail ensemble 
| ous les midis. Crest seulement Le 
soir que chacun mangeait chez soi 
à pack pour les célibataires qui 
 mangeaibnt ensemble. y 








NOT 
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Dis-moi, on a oarlé de travail, des tagles, d'agent, m mais je sppe que 
Vous pfenies aussi des Vaconces ? 














Oui bien côr, À Part L première 
RÈR,0 on en «a a. Loujours pris. 7 










k non! | ca per que Von parte en groupe 
(MAIS pas À pme 


(Et Vous parties 
ven communauté”? 









On vivait — même _ m uns sur Les autres, gars mauvais eu de mob 
Alors ça faisaiE du bien de respirer un peu, de se setrouver en Famille. 
u Nous, par exemple, on partait dons le Sud chez 
Les Fameux Copains des 90. Comme on avait 
pas Krop de trie y C élait des VOCances idéales : 
Pas chères, x eb surtout, 
| on 4 découVrait} fr «; une autre maniere 
" | de Vire, différente 
_de la nôtre. _ 
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F AOuS 


pou 
cabare 


| Ca, C'est 
E nokre 


Tout 
C'es 


€t la 


ser 
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Ça Va les 
moutons 


graph 


sent la 
de. mouton. 


Page 
SC 8 


_— æ 
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Fe di. 
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77 Nos copains passaient tout l'été dons un grand mas en montagne, C'était  \ 
— brës tustique.Pas d'électricité, pas d'eau courante, four Le chauffage. ils 
utiligatent les moutons. ls les rentraient le Soir, au rez-de-chaussée et 


Té\Té' 
les moutons! 
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cg y avait un. ruisseau pas loin. LA ,on se lait, or faisait la vaisselle,» 
et k linge. 77 ms À “ee « ; Te 









3 mais avec la sauce 


Les menus étaient pas tres variés : Pakates nouilles, 
TE Rs 


WA en 


= 


de Soja, 














Cr - 0 
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Le Soir toute La Famille dormait dans Un orand Lit de paille au arenier 


| ut dormir maintenant. 
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On allait Voir leurs hombreux Copains qui ébaient dons les allées Voisines.\ 
Dans le paus ,on les appelait les Indiens. a 
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Le ment des repas ne Variait pas beaucoup Sauf que Là, il y avait Souent \ 
dles aâleaux pour Les adultes et d'autres pour les enfants... Ça ne Fumait pas qe | 


dh non, pos un 
la |! Vous ove3 


des clopes non plus. AUX en je 


| BULLE NS 
Bi A LE a DA SP 
;, r . 412 nl Ts", 
De | tros 
4 # J Ne "LE - L 


it M2 M 
Ft, 





F ss a 
ds = LS 
CHUA EL 


153 






Les ‘indiens’ faisaient du maraîchage, de l'élevage de Mouton de. chèvres, 
de l'artisanat du miel. C'était cks punis Souvent durs, à la mon bagne . 
Beaucoug n'onE pas tenu . 
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EE 


us 


Le samedi 1 tout le monde descedei à à Frades por | Verde Les pahils ou bien 


nent 
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NU Mais Surtout, c'élait l'octasion de se retfuver Los Communications n étaient 
pas You ours Caciles en montagne. La, C était le fendes-Vous, C'était E plutôt 
folklo mais Ce Son — bons SœuVenirs. C'ébait chaleuceux. | ibinis 


>. ns VER 
SE 2 @), LE 


LL 





C'était de vaies Vacances. Les envies de vivre autrement élaient fortes 

ici aussi, même si elles paraissaient parfois moins Sérieuses CE plus Variées que 

chez nous. Ça changeait et Ga nous faisait du bien. 7 
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Pour appeler les moutons 
il Gub crier Comme Ça: 
Tél Té!Tel 
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Ff | 





155 


LI nous peer aussi de partir e en aroure. € On ébait slim Alusieurs à à 


aimer la haute montagne . Tlu ait On où ur Spécialistes" el on les se PA 
Le. encor. on était un peu décalès. " 
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Comme on avait pas trop d'orgue on ven sales s propre bouée dans = 
fefuges : ConsefVes, Oignons, pain, ebc. Avec nos gros Sacs À dos, notre équipement 
| vétuste ,on faisity Câche auprès des pros gs voyagecient Léaers ! 
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Mais ça ne vous défangeait pas, ce maaque de moyens?) TN 
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Non vas du bout. On l'avait choisi T Mais & notrz manières. 
de toute façon. Et ca ne nous 
empêchait ças de faire de la montagne | | 
malqné tout. % \ 
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EE quis au Sommet, c'ébait Le pied complet. 





Bus, 
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f C'était pas malu mais a mon\\ 
"AVIS, On y ébait pas encore, au } 
Sommet. On avançait et on 
| Sentait que Le principe 

Matchait ek que ÇA pouvait 
\ ducer. Te crois qu'on élait , 
Ciers de ga: Ed 


Dis donc, ça me permet de rebondir 
ce que Eu me dis la, parce que, Finalement, 
Vous étiez aussi arrivés au Sommet de 
votre projel communautaire? Est-ce que 
c'ébait Le pied complet là aussi ? 










a 















_ Oui, c'est Ça. En Fait, on 
pensait créer une salle 

d'expo pour l'artisanak, 
"histoire de se Faire Connaitre 
un peu. EE puis Les bruits 


Alors quand esEce que Vous 
| ovez atteint Le Sommek, _7 
| Selon koi? 









({ deux ans après 
Votre installation ) 
a la Minotenie. } 















j Lorsqu'on à 








AN TE | sur La Communoulé étaient | 
Lou me JI.  Cenaces. Droques sexe e+ jen : 
JOSTNRE POLE OUTRE f passe. Alors l'idée de"jourage, | 





porte ouverte" s'est imposée. 
On ait E@availle dur, on pouvait : 
desormais présenter le tésulbt. 7 


| LSY à 


en A7 je CYois. y 
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faire une "journée porte ouverte” d'accord mais 
y'a du boulot, T1 va falloir fanger les akeliers 


(Signaliser) 
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C'est eus propre 
dans les akeliers 
que che nous. 











SO Ons'en _les gens ea | 
Den : À ne Visiteront pas les maisons 4 p : | | A x # 
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On à a vobel eu un reportage sur Le télé 
fégionale. 


se Suppese que Vous ave fait 
oppel à la presse pour communiquer 
eur cebe journée ?Ca aété facile 
de les u sas 















Une Communauté ? 
à dans un cadre 










Tu ven rire ? 5ls n'oktendhient) ‘ 
que ça! Enfin la presse y // 


locale, évidemment. Une * 
| some auté qui ouvre 
\ ses <= c'est Les ous Les purs! 












ES 





F > Maintenant Ga me fait marrer mais \ 
Sn RE > Re C'était positif. Tres positif. 7 


ess re SS (Sos sh 1 Res SSS x Se es ss AR ROC 4 à 
a CSSS RS OS) sw SOS © ss Ke CSSS 
2 NONS Vigier <SS SsS x 
A4 
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&lln 
[rchie … Fnemen plas de hig. rest 
ste 


PLAISIR | : Pour votre PLAISIR 
Implantation d’un artisanat en milieu rural 
mais aussi un exemple de vie en Communauté 











(a Mrnolerie. Autour, rois hecta- 
eu 8 l'écart du villäge, qu'a pris 
x ns Environ l'ässocistion de 
| comme dit la légisiation, une 


qtes Fornations, plusieur£ mé. 1 r aofr rdi 
| nr 4, Au total, u ." 8, 

@ qui Avait des allures & | 

er &lcliers, 3 

es cloisons KL: À . 
Moulin. Sans 









naire expér riencs 


aire dans le 
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/_ Conme pour Les régles, il u avait encore la patte de mon père dans Les articles. 
1 avait prépare des textes, Mais cela dit, tout le monde ne voulait pos parler non plus: 
Ceux qui étaient plus à l'aise pour parler, parlaient, 


“outes les lessources Sont mises en Commun, d'où ou'ells viennent.) 






@\ (/ Nous r'avons pas de\ 
(MN LLélévision parce que | 





0” | RL nous pensons que cela 
Qt nous mtmek de 
chanter, de parler, | 


de faire du théâtre, 


de (a POËS in 









ous Crayons constater aue law 1e Com - 
nunautaire est meilleure, Ce qui ne veut 
pos dire que nous no 


les autres. 
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Non. Tin 





us CFoyons mieux que | 





a plus de hiérarchie) 
pour nous. Chacun transmet 
Son Savoif aux autres. 









, md er”, 
AIR 


ms 9 em. 








FR LA publ (cité des 
NN trafiquants ,ouine | 
ML teur coûte pas cher, | 
Muni} l'est tort bien faite. 
}} Cet amalgame 
Co mmunauté-droque 


est particulierement 
LR. jecte.. 


+ “y L conseil municipal. C'était tres important pour nous, Eu sais. 
e arand 4 
jour | 












NN NT | 
NN 







Apres La Visite des lieux ,an leur à paué l'apéro dansla Salle Commune. 


La cri Hique est Cacile 
À mais l'art est diéficile! 


nr" “ 
A | M, | 
| Fa Si ER | ; 

(Cbtsür. \I/A 
F { | 

|| Le | | \3 À 

| 11 

”, \ + à 


On favorite beaucoup \ 
de choses SUF VOUS Sans 
= Savoif, C'est sûr, 







jes bon gars, | lai Eoujou di }: 
., des bons gars | 7 




















| (fine me veste plus qua) | 
pourrie Vous souhaiter bonne La critique est } 
| Rs ÿ | Chance sa demain. facile MAS m ) 


Dites-moi Le buste de notre Marianne à 
la mairie, est un peu Vieux. Vous 
fous faire quelque chose de , 

plus moderne? 
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Le Soi, tout était en plare mais onne Savaik absolument pas si les gens se. 
placeraient au pas. pu 


1a L 


. Min \#2à 





165 








Ah oui, carrément. l'enjeu  \ 
était fort et on élait sûrs 
de rien. On avait fixé 
l'ouverture à Au heures. 












Locle, 


C'était l'angoisse? | @_; 











fete Bre "A tale E 
PA ce sur ù 


L ° dé VV 
P. Er Mi € } Y : ; 
be 7 à 5, 40INE | 
Fa ee À à = ‘#7 Un 








ne Suis dit : Si 


fl 5'qouvais pas venir à Au 
elle, elle- vien, C'est | 


mais je Lerais absolument 
à VOUS fendre Visite. | 


| Bonjour. Vous êtes, \ 
fl La premiere | 


A 





 €t en effet, tout \e ss s Lu + déplacé pour venir \oir les hippies ! On n était ] 
| débordés' —— dl 
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7 Les gens étaiet 
ateliers. (s | 


LS 2 : 
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obligés d'attendre Leur tour dehors pour Visiker Les différents 
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LC 1e crois vramentque, 
C'était okant tout <. 
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Ca a l'air bonal maintenont, mais à l'époque, Ça faisait remuer Le mouvement 
communautaire. Les gens Vulaient Vérifier si tout Ce ou'ils ertendaient dire était Viaiou pus 
On l'a bien vu aux questions qu'ils posaient, Ca me fappelail Vraiment 68 dans 
notre besoin. de parler, d'expliquer de Confronker des idées. On n'avait pas peur, an 
expliquait. Comme dans la tue au à la Fac. On était enfin dans Le réel ; le vécu et 
| Ga faisait longtemps quon l'altendait. En tout cas, moi qui Le parle, c'est Sûr, jy étais 


a plein, 
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is Vous NP Mais pas du tout Gomment \ 
| voulez ous \iVfe Sans 








Loi, c'est l'atelef sérigraphie, c'est Je. 






















n'êtes pas 41 plus importont, la sen aphie c'estle ofincive | 

ler‘? Nous ù | prie, CEstle principe | 

Contre : ] Le -« A a nu du pochoir. C8s£ cple Cette ares Len 

Ktrowait a pas de palron,c'est | roi C'est Un peu lA2CV dela sérigraphie. 4 
He + Ce Qui charge. Page 





















Ti, c'est la Salle Commune, C est ici que 
nous monagons ensemble tous Les 

muidis, ainei que Les Vendredis Soir Lors 
| de nos Téunionchebdomodaires, 


 ULBSREÉ 


 U Gan'exiske pas! 
On marne ensembk, on | 
4 À Loavaille ensemble, on est 

fcontents de vive ensemble, 


; ve de pat Lagekr, mats chaque | 
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ét c qu'on dit sur 


æ ces s enfants, is Sont à out le rorde 
es ds te 1 


171 00 ils Der 







Vas chez nous ! 








Bier SUT que z 
"Ce sont les miens : L £'] 
Ve Suis mariée. 





en Ça, nos 
ne Sommes | 
pas differents | 2 
Ù deVous 








Ah non, madame juste Gen, quest-c'que \ (Ben, j'suis fentrée comme 
( {es ateliers et ‘tes ous faites là?! / Kelle gleurait la ptite, la. 
liebx communs, 1" ET 










Ben dd don, 7 Faut y mettre 
Qas bien aros Vos J (de l'engrais!, 
















# Nous ne | 
sommes 

pas Erop 

} pouf Le ) 
CHEQUE | 
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Malorë quelques difficultés à Contrôler tout ce monde, bout s'est vraiment Lien” 
| passé. Les gens Elaient dlfentifs, curienx & puis il y ovait de l'animation autour | 
| des barriques, grâce aux Voisins proches qui, du coup, Se Senlaient trés concernés. 
re CRE Sn TON A 
{ Cu f, faut 
 fas En avoir 


DURS prpeur y ]'4 


























On s entraide. & 
Ymontorlé A6 
leur Camions 


Des bons qars 
et pas fiers! / 


















c'est des r'acontars | 
bout ça! C'est des 
(A gens comme nous 








| | E | Oui, avec ; 
7 Up LR 27 DEA Le Saigneur. 
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